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De fait, d’abord présenté comme une 
mesure purement administrative à 
la séance du conseil de la veille, il 

apparaitra plutôt qu’une solution aux litiges 
internes de l’équipe aura été convenue. « J’ai-
merais informer les citoyens que conformément 
aux dispositions de l’article 83 de la loi sur les 
élections et les référendums dans les municipali-
tés, le directeur général des élections donne avis 
qu’il a retiré le 28 aout dernier son autorisation 
au parti politique Avenir Lac-Beauport. […] 
Cette dissolution est motivée uniquement pour 
simplifier les tâches administratives, » annon-
çait la conseillère, Mme Sylvie Chartier, en 
donnant un point d’information en tout début 

de séance. Toutefois, force est de constater, que 
cette stratégie de communication n’aura pas eu 
l’effet escompté et qu’en bout de course, il n’aura 
fallu que quelques heures pour que le chat sorte 
enfin du sac.

Ce n’est pas d’hier que tous savent que le 
conseil de Lac-Beauport a du mal à faire ses pre-
miers pas dans la politique municipale active. 
De fait, plusieurs dossiers d’envergure sur le 
territoire de la municipalité donnent du fil à 
retorde au leadership de l’équipe, voire à celui 
exercé par la nouvelle mairesse. Ce sera suite à la 
décision de cette dernière, faisant volteface aux 
citoyens en accordant finalement la dérogation 
mineure demandée par les promoteurs du nou-

veau projet sur les terrains de l’ancien Manoir 
St-Castin, en ayant pourtant promis une 
consultation publique préalable, que M. Marc 
Bertrand, conseiller municipal, annoncera son 
retrait officiel de leur parti politique  : « Il n’y 
a aucune forme de « pushing » souhaité dans 
cette action, je n’endosse tout simplement plus 
la manière dont le leadership est menée. Je tiens 
maintenant à garder l’ensemble de ma liberté et 
à agir en tant qu’indépendant dans le meilleur 
intérêt de l’ensemble de notre population. »

Ce qui est donc évident maintenant, c’est 
que la fermeture officielle du parti politique 
cachait en fait un désir commun de mettre fin à 
une union contraignante pour plusieurs d’entre 

eux. Au final, ce fut également les conseillers, 
M. Guy Gilbert, M. Even Mc Hugh et M. Fran-
çois-Bernard Saillant, qui ont confirmé leur 
désir d’agir à titre d’indépendant au conseil 
municipal. « Nous pouvons continuer à travail-
ler au développement de notre communauté et 
c’est ce qu’on fait depuis le début. Cependant 
maintenant, nous pourrons individuellement 
s’affirmer davantage», rapporte M. Saillant.

Rejoint par téléphone, l’ancien maire de 
Lac-Beauport, Michel Beaulieu, affirme être 
attristé par cette nouvelle. « Beaucoup de grands 
dossiers à Lac-Beauport méritent un conseil 
municipal fort et uni, ce n’est vraiment pas une 
bonne nouvelle pour notre municipalité. »

Avenir Lac-Beauport n’est plus

La majorité des conseillers s’affirment indépendants
C’est à l’occasion du dernier conseil municipal que les citoyens de Lac-Beauport présents auront pu apprendre la dissolution officielle 
du parti Avenir Lac-Beauport. Ce n’est cependant que le lendemain que l’Écho du Lac aura pu faire la lumière sur ce passage souhaité 
par la majorité des membres du défunt parti.
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Si le but de l’événement est d’amasser des 
fonds pour les organismes de bienfai-
sance, c’est aussi une occasion pour les 

sportifs de la région de 
repousser leurs limites. 
Félicitations au cycliste 
Éric Arbour et aux mar-
cheurs Jean-Guy Arse-
nault, Marlène Bouillon, 
Marlène Clothier, Julie 
Bélanger-Parent, Martine 
Istasse et Alain Drolet, 
qui ont parcouru le tour 
du lac durant 24 heures 
consécutives. Un défi qui 
nécessite une discipline de 
fer et des mollets d’acier !

Ensemble, les cyclistes ont accompli un 
total de 65 tours, soit 494 km, tandis que les 
marcheurs ont complété 19 tours, pour 144 

km, en plus de la contribution 
des 180 marcheurs d’un tour. En 
nouveauté cette année, une équipe 
formée par des membres des médias 
a également pris part aux 24 hrs.

Pour l’organisateur de l’évé-
nement, Philippe Canac-Mar-
quis, les 11 mois d’élaboration 
en vue du jour J sont motivés par 
la volonté de prêter main-forte 
aux organismes caritatifs. Il est 
également soucieux du suivi qu’il 
offre avant, pendant et après le 
défi  : «  Je me fais toujours un 

devoir de prendre soin de mes participants. 
Je veux les connaitre et m’assurer qu’ils ont 
aimé leur expérience. » Il n’hésite pas à 
apporter des ajustements, au besoin, pour 
répondre à la demande. Des projets pour la 
10e édition, l’an prochain ? « C’est sûr qu’on 
veut célébrer ça d’une certaine façon, mais 
pour le moment, rien n’est encore décidé  », 
affirme-t-il.

L’organisation tient à remercier de tout 
cœur ses 55 bénévoles dévoués. « C’est grâce à 
eux que les gens vivent une belle expérience et 
qu’ils reviennent, année après année », soutient 
M. Canac-Marquis. Il remercie également ses 
commanditaires, les participants et la popula-
tion de Lac-Beauport, ainsi que son partenaire 
officiel, la Microbrasserie Archibald, qui a 
fièrement contribué au succès de l’événement.

Marcher, jogger et rouler pour les organismes

Les 24 hrs du Lac Archibald, un succès grandissant !
Les 16 et 17 aout derniers, 55 cyclistes et 13 marcheurs ont relevé le 
défi d’endurance que représente Les 24 hrs du Lac Archibald.  
À cela se sont ajoutés 180 marcheurs d’un tour, venus pour sup-
porter eux aussi les organismes et prendre part à l’événement. Au 
total, les cyclistes, marcheurs, commanditaires et bénévoles ont 
amassé une somme de 60 000 $, au profit de la Fondation Rêves 
d’enfants, la Fondation Cité-Joie, la Fondation québécoise du can-
cer et la Fondation Rotary Québec-Charlesbourg. Chapeau à tous !

« J’aime l’ambiance et j’ai une  
passion extrême pour la marche. »
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De gauche à droite : l’organisateur Philippe Canac-Marquis, Pierre-Luc Berthiaume, de Rêves d’enfants, France 
Locas, de la Fondation québécoise du cancer, Sylvain Deschamps, de la Fondation Cité-Joie, François Nolin, 
propriétaire associé Microbrasserie Archibald et participant, et Louis Pouliot, du club Rotary Charlesbourg.
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Une relève prometteuse
Le festival a permis aux jeunes de vivre une 
compétition de grande envergure : « C’est impor-
tant de leur donner l’occasion de se qualifier », 
affirme Nicolas Fontaine, directeur général 
du CNEAYL. Naomi Boudreau-Guertin, de 
l’Équipe du Québec, s’est classée en 12e position 
lors du Mondial, en plus de gagner le bronze lors 
du Championnat québécois. «  Il y a également 
plusieurs jeunes de Lac-Beauport qui ont très 
bien performé  », souligne M. Fontaine. Parmi 
eux se trouvent Victor Primeau et Miha Fontaine 
qui ont respectivement récolté des médailles 
d’argent et de bronze, chez les 10 à 14 ans.  
Mia Desautels s’est quant à elle mérité le titre de 
Championne québécoise des rampes d’eau. Du 
côté des 10 ans et moins féminin, les jumelles 
Kaylee et Ashley Koehler ont raflé la première et 
la deuxième position. L’Écho tient à féliciter tous 
les jeunes ayant participé à l’événement !

Côté organisation, M. Fontaine désire revoir 
l’ordre de la programmation pour l’an prochain, 
afin de gagner du temps et ainsi pouvoir accueil-
lir plus de jeunes. Une primeur ? L’ajout possible 
de démonstrations de plongeon et d’autres sports 
acrobatiques, entre les compétitions. Une idée 
fort intéressante !

Nos athlètes nationaux
Chez les femmes de l’équipe canadienne, 
Mélissa Corbo (Championne mondiale 
AcrobatX 2013), qui a offert une grande per-
formance, s’est classée en 5e  position. C’est 
Sabrina Guérin qui a remporté le titre de  
10e Championne mondiale AcrobatX, faisant 
écho à son classement de 2012. Malgré un 
mauvais saut de départ, celle-ci s’est reprise 
avec sa spécialité par la suite, soit d’exécuter 
le plus de triples possibles. Félicitations aux 
deux athlètes !

10e édition de l’événement au CNEAYL

AcrobatX 2014 : à couper le souffle !
Les 23 et 24 aout derniers s’est tenu le Festival AcrobatX au Centre National d’Entrainement Acrobatique Yves Laroche (CNEAYL). La 
compétition, soit la plus grande événementielle sur les rampes d’eau au monde, rassemblait tant la relève que l’élite mondiale en ski acro-
batique. En effet, six pays se sont disputé le titre de champion mondial, tandis que 40 athlètes de la relève ont défié les lois de la gravité sur 
les rampes, en ski acrobatique et en slopestyle. Un grand succès pour la 10e édition de l’événement, le tout couronné par un temps radieux.

ME HÉLÈNE BERGERON, NOTAIRE

580, Grande Allée Est, bureau 440 
Québec (Québec)  G1R 2K2
Tél. : 418 522-4580  |  Téléc. : 418 529-9590

19, chemin des Mélèzes
Lac-Beauport (Québec)  G3B 2B2
Tél. : 418 849-3182 (sur rendez-vous seulement)

helene.bergeron@clcw.ca  

L’alternative à
votre déneigement

à Lac-Beauport

Services offerts 
Déneigement des entrées, 

des allées piétonnières et des toitures.

RÉSIDENTIEL & COMMERCIAL

418 262.2638
www.gaross.com
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Du côté des hommes, Travis Gerrits s’est 
hissé au 5e rang. Il nous a offert un spectacle 
impressionnant avec des sauts particulière-
ment difficiles, à cinq vrilles, notamment. 
Pour le jeune Lewis Irwing, 19 ans, cette pre-
mière expérience fut l’occasion en or d’amasser 
un bagage important pour les compétitions 
futures. Bravo ! 

Revitalisation de la rampe d’eau
Les rénovations de la rampe s’amorceront dès 
le printemps prochain, de façon à ce que tout 
soit finalisé au cours des derniers jours de juin, 
coïncidant avec le début des vacances scolaires. 
Si le processus de financement va bon train, il 
n’est pas certain que les fonds amassés suffiront 
à effectuer tous les travaux nécessaires au fonc-
tionnement optimal des opérations. «  On ne 
veut pas se retrouver à devoir diminuer la qua-

lité des matériaux afin d’amoindrir les couts, 
comme on l’a fait il y a 10 ans », précise Nicolas 
Fontaine, ce qui nécessiterait de plus grandes 
sommes pour l’entretien à long terme.

Au tout début, le centre accueillait une 
trentaine d’athlètes par jour. «  Aujourd’hui, 
on a des journées à 110  !  » Un plus grand 
volume d’utilisateurs des rampes est certes 
une bonne nouvelle pour l’organisation, mais 
nécessite également le déploiement de plus de 
ressources. Chose certaine, le centre se trouve 
en meilleure position financière qu’il y a cinq 
ans. Toutefois, étant donné les « prix très bas », 
les profits ne sont pas suffisants afin de com-
pléter tous les travaux désirés : « Nous aurions 
aimé rafraichir le chalet et ajouter des espaces 
de rangement supplémentaires pour les équipe-
ments. » Mais la priorité a donc été mise sur les 
rampes, pour des raisons évidentes.

Une bonne saison pour Frédérike 
Duchaine
Âgée de 13 ans, la jeune athlète se passionne 
pour le sport, et surtout les sensations 
fortes. Elle en est à sa cinquième année en ski 
acrobatique  : «  J’ai adoré ça dès le premier 
entrainement. J’aime être haut dans les airs et 
tourner. » L’hiver, elle s’entraine de 6 à 7 fois 
par semaine, alors que l’été elle est à la rampe 
d’eau à raison de quatre fois hebdomadaire-
ment. « Frédérike a vraiment connu une bonne 
saison, elle m’a beaucoup impressionné. C’est 
une bonne athlète; elle a étonné plusieurs des 
coachs de l’équipe nationale, notamment  », 

soutient Nicolas Fontaine. Si se consacrer à 
son sport demande beaucoup de sacrifices, elle 
sait que les efforts portent leurs fruits. Son 
prochain objectif est de participer à la Coupe 
NorAm, l’an prochain, puisque l’âge minimal 
requis est de 14 ans. Nous lui souhaitons de se 
rendre au bout de ses rêves !

En plus du ski acrobatique, Frédérike admet avoir 
un penchant pour… la motocross ! Nul doute 
qu’elle préfère l’action à la détente !
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Les athlètes du Mondial ont offert tout un spectacle 
à la foule, le dimanche.
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 De gauche à droite : Miha Fontaine, Tommy 
Pasieka et Victor Primeau, médaille au cou et 
sourire aux lèvres !

Je
an

-Yv
e

s 
Ga

ut
hi

er

De gauche à droite : Rowanne Godbout, Ashley et 
Kayllee Koehler savourant leur victoire.
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Née de parents bilingues, Mme Mar-
chessault connait les avantages de 
maitriser le français et l’anglais, 

surtout lors de l’entrée sur le marché du tra-
vail : « ça m’a permis d’obtenir de bons emplois, 
même étant jeune, car cela ouvre des portes. » 
Lorsqu’elle est tombée enceinte de son fils, elle 
occupait le poste de directrice du markéting et 
de l’innovation pour une grande compagnie. « Je 

voyageais alors en Europe et en Chine. Ce n’était 
plus ce que je voulais faire, étant maman  », 
explique-t-elle. Le moment venu de retourner au 
travail, elle prit la décision de devenir sa propre 
patronne. L’idée d’ouvrir une Petite école Vision 
a germé dans son esprit lorsqu’elle visita la 
succursale de Saint-Augustin-de-Desmaures, 
cherchant un service de garde pour son fils.  
«  Ça correspondait vraiment à mes valeurs et 

je savais qu’il y avait un besoin du côté du pré- 
scolaire, vu les longues listes d’attentes dans les 
garderies. » Elle s’est donc lancée dans le projet, 
et a ouvert son entreprise à Lac-Beauport.

La Petite école Vision n’est pas une garderie, 
ni une école. S’ils apprennent l’anglais (et même 
un peu l’espagnol !), ses « petits loups » – comme 
elle les appelle affec-
tueusement – profitent 
de leurs années pré- 
scolaires, sans devoirs, 
travaux, ni feuilles de 
vocabulaire. Le but est 
d’apprendre dans un 
contexte de jeux struc-
turé, avec assez de sou-
plesse pour s’adapter 
au gré des enfants. Le 
concept de son école, 
elle y croit, et elle a 
su s’entourer d’une 
équipe solide afin d’of-
frir le meilleur service 
possible aux familles. 
Dans une journée 
type, Mme Marchessault fait visiter l’endroit à 
de nouveaux parents, elle peut également assister 
ses éducatrices de façon ponctuelle, ou s’occuper 
des horaires de ses employées, par exemple. C’est 
une personne très généreuse et à l’écoute. Le 

bonheur des tout-petits étant primordial, elle 
sait que celui de ses éducatrices est un élément clé 
de la réussite de son établissement. « J’offre une 
certaine souplesse dans les horaires. Plusieurs 
employées sont aussi des mamans, alors j’essaie 
d’accommoder tout le monde, dans la mesure  
du possible. »

De son côté, Mme 
Marchessault profite 
de son horaire flexible 
pour concilier travail 
et famille. «  J’ai une 
équipe de confiance. Je 
peux aller mener mon 
fils à l’école le matin et 
aller le chercher à la fin 
de la journée, en sachant 
que tout va bien lorsque 
je pars.  » C’est un très 
grand avantage pour 
cette maman, qui se 
plait à bouger dehors 
en famille et aller au 
cinéma. Son prochain 
projet ? « Nous étudions 

sérieusement la possibilité d’ouvrir une école 
primaire Vision  », qui desservirait la portion 
plus au nord de la Capitale. Toujours avec le 
même concept d’apprentissage des langues, c’est 
donc chose à surveiller !

Directrice à la Petite école Vision Lac-Beauport

Kim Marchessault, par amour des enfants
Kim Marchessault a démarré la Petite école Vision Lac-Beauport, il y a de cela quatre ans. Contrairement à ce que l’on pourrait penser, 
ce n’est pas la continuité d’un parcours en enseignement qui l’a amenée vers ce chemin. Ce sont plutôt ses compétences de gestion-
naire et son amour pour les langues, entre autres, qui l’ont guidée vers ce choix, à un moment décisif de sa vie. Regard sur une entre-
preneure de cœur, qui souhaite faire une différence dans le développement des enfants.

Kim Marchessault en compagnie de  
ses « petits loups » !
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MEMBRE 
MONT  ROYAL 2015

200$
+tx 

monttourbillon.com   royalcharbourg.com

DEVENEZ 
MEMBRE 
CORPORATIF 
MONT-ROYAL
60 parties 
avec voiturette
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+tx

Abonnez-vous dès maintenant 
à deux clubs certifiés 4★ 
et commencez à bénéficier 
de plusieurs avantages :

* Fin de saison 2014 gratuitement

Prix sujets à 
changements 
sans préavis

Tous les prix 
incluent la voiturette

 Tarifs hors-saison Mont  Royal** (tx incl.)

 Mont Tourbillon Royal Charbourg
Lun. au jeu. :  25$ 30$

Ven., sam., dim., fériés avant 12 h 00 :  40$ 40$

Tous les jours après 15 h 00 :  30$ 30$

 Tarifs saison Mont  Royal (tx incl.)

 Mont Tourbillon Royal Charbourg
Lun. au ven. :  40$ 41$

Sam., dim., fériés avant 12 h 00 :  50$ 56$

Sam., dim., fériés après 12 h 00 :  40$ 41$

Tous les jours après 15 h 00 :  30$ 30$

**Retrouvez les dates des périodes hors-saison sur nos sites Internet.

Heures d’ouverture:
Lundi au vendredi
7 h à 17 h 30
Samedi
8 h à 17 h

Personnalité du mois
Par Malory Lepage

malory@leseditionsprime.ca
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Puisqu’elle travaille dans le milieu hos-
pitalier, Dre Blouin voit beaucoup de 
cancers de peau, d’éruptions cutanées et 

d’affections dermatologiques rares, incluant des 
syndromes génétiques de la peau et des maladies 
rhumatologiques avec atteinte cutanée. « Spécifi-
quement, je travaille à l’Hôtel-Dieu de Québec. Je 
vois beaucoup de gens qui ont de graves maladies 
et qui attrapent toutes sortes de microbes et de 
cancers [en lien avec la peau], en raison de leur 
système immunitaire affaibli  », raconte-t-elle. 
Étant surspécialisée dans les cancers de peau, 
cela occupe une bonne partie de son temps de 
pratique : « Je m’occupe beaucoup des carcinomes 
basocellulaires et spinocellulaires. Ils poussent 
localement, «en arbre», et on doit les enlever afin 
d’éviter que les «racines» n’atteignent un nerf, 
par exemple. J’enlève donc la tumeur couche par 
couche, jusqu’à ce qu’il n’en reste plus. » Voilà ce 
que l’on appelle la chirurgie de Mohs. Ce travail 
exige perfectionnisme et minutie, la majorité de 
ces cancers se développant dans le visage. C’est 
son côté manuel et artistique qui l’a amenée à se 
lancer dans ce type d’intervention. Seulement 
trois dermatologues sont surspécialisés dans ce 
domaine précis, à Québec. 

Notre invitée garde quelques souvenirs plus 
marquants de certains patients  : «  J’ai reçu un 
nouveau-né avec une forme rare de cancer de 
peau, qui est malheureusement décédé à 11 jours 
de vie. J’ai également soigné un nouveau bébé né 
sans peau sur 60 % de son corps, qui a très bien 
évolué avec des soins quotidiens, faisant en sorte 
qu’il a retrouvé une peau presque normale au bout 
de quelques semaines. » Elle se rappelle également 
de nombreux patients décédés de mélanome, en 
particulier sa première patiente, qui a succombé 
à la maladie à l’âge de 21 ans. « Finalement, j’ai 
eu un patient atteint d’un syndrome génétique, 
défiguré par des centaines de carcinomes. Il est 
maintenant guéri, et a retrouvé une apparence 
normale, à la suite d’un traitement par un médi-
cament expérimental. » C’est par cette gamme de 
moments heureux et malheureux que les prati-

ciens de la santé passent, en accompagnant leurs 
patients dans le traitement de la maladie.

Un parcours scolaire élaboré qui en 
vaut le coup
La dermatologie étant une branche très vaste 
de la médecine, il existe une foule de surspécia-

lités, comme l’oncologie dermatologique, la 
dermato-pédiatrie ou les allergies de contact, 
par exemple. Au total, Dre Blouin a complété  
12 ans d’études universitaires. Le nombre d’an-
nées d’études est variable selon le champ d’ex-
pertise choisi. Elle a fait ses dernières années à 
l’Université de la Colombie-Britannique (UBC), 

ce qui lui a apporté sa surspécialité en chirurgie 
du cancer de la peau, lui permettant également 
de pratiquer dans les centres universitaires. Ce 
faisant, elle enseigne aujourd’hui à l’université 
et aux résidents, donne différentes conférences, 
participe à quelques projets de recherche, en plus 
de sa pratique en milieu hospitalier.

Rencontre avec les professionnels de chez nous

La dermatologie, une branche captivante de la médecine
Dre Marie-Michèle Blouin, MD, FRCPC, dermatologue et chirurgienne de Mohs au CHU de Québec, pratique un métier fascinant. La 
peau, l’un des organes les plus imposants du corps humain, peut présenter une multitude d’affections, allant de la simple verrue à 
différents syndromes plus rarissimes. C’est donc un domaine peu routinier : « Il existe tellement de maladies, que malgré les cas de 
routine, on rencontre beaucoup de choses très différentes », explique-t-elle.

Dre Blouin aime pouvoir aider les gens à travers son métier.
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Chansonnier
sur place 

du mercredi 
au samedi

20815, boul. Henri-Bourassa      

418 849-6211  
www.lesfrerestoc.com

DIMANCHE 25% dames • LUNDI Fajitas 2 pour 29,95$
MARDI 1,25$ / sushi • MERCREDI 0,49$ / aile de poulet 

malory@leseditionsprime.ca

Profession
Par Malory Lepage
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Notre Lac-Beauportois mystère a 
commencé en affaires à l’âge de 17 
ans. Ayant besoin d’une pièce pour 

sa planche à voile, il se rendit à un magasin de 
sport situé à Charlesbourg. Il y fit la connais-
sance de celui qui allait devenir son associé. 
Puisque les deux hommes avaient des champs 
d’expertise complémentaires, il a débuté en 
rendant service au propriétaire, de façon 
bénévole. Il a ensuite acheté la moitié des parts 
de l’entreprise, qui deviendra la boutique que 
l’on connait aujourd’hui. Lors de sa visite à 
la banque afin d’obtenir son prêt, à l’époque, 
les perspectives étaient bien sombres  : «  Le 
directeur de banque m’a dit que c’était sûr et 
certain qu’en six mois le magasin serait fermé, 
d’après les bilans financiers. Mon avis est que 
si tu crois en quelque chose, tu dois l’essayer. » 
La boutique prit de l’expansion et déménagea à 
son emplacement actuel, en 1998.

S’adapter au changement
Si la boutique sait traverser le temps – elle 
existe depuis 21 ans déjà – elle doit s’adapter 
aux transformations du marché. «  C’est très 
difficile de survivre dans le détail, de nos jours. 
Il y a beaucoup de compétition, non seulement 
immédiate, mais aussi avec internet. Les gens 
achètent de plus en plus en ligne  », déclare-
t-il. Comment survivre dans ces conditions  ? 
«  On essaie de donner un service en or, mais 
il faut aussi avoir des bons prix. On s’ajuste à 
la demande et on a une équipe stable depuis 
longtemps. »

En compagnie de son associé, ils ont ouvert 
différents commerces. Tantôt des succès, tan-
tôt des clés dans la porte, ils ont ainsi forgé 
leur expérience et mis leur persévérance à 
l’épreuve. Pour lui, les fermetures ne sont que 
des leçons à tirer : « On se base sur ces appren-
tissages pour le futur. Il faut savoir prendre des 

risques. Si tu écoutes les gens, oublie ça, tu ne 
feras rien. » En 2006, ils ont décidé de se lancer 
dans le développement résidentiel.

Trouver sa voie
Durant son adolescence, il travailla pour des 
magasins à grande surface. « J’étais commis 
d’entrepôt, j’ai dû nettoyer des dégâts aux 
toilettes et plein d’autres choses comme ça. 
Je suis content de l’avoir fait.  » En effet, 
cette expérience lui confirma qu’il avait la 
volonté de devenir son propre patron, et ce, 
dans un milieu qui le stimule. «  Ça fait 20 
ans que je suis dans mon domaine et jamais 
je n’entre à reculons le lundi. »

Aujourd’hui père de deux enfants, notre 
invité énigmatique partage sa passion des 
sports extérieurs avec eux. Wakeboard, 
planche à neige, golf, il fait toujours de 
la place à l’agenda pour joindre famille et 

loisirs. «  Bucheron à ses heures  », il aime 
passer du temps en forêt pour décrocher du 
brouhaha quotidien.

Un Lac-Beauportois aux projets ambitieux

Quand affaires et sports se rencontrent
Sportif dans l’âme, notre invité ce mois-ci est une personne visionnaire, qui n’a pas froid aux yeux. Il a possédé plusieurs commerces et 
a dirigé, entre autres, des écoles de wakeboard et de ski nautique. Aujourd’hui, il est un entrepreneur accompli que nous connaissons 
notamment pour sa populaire boutique de sport, située à Québec. Il est également promoteur de terrains dans la région et s’investit 
dans une entreprise de systèmes d’alarme.

Notre invité croit qu’il est important d’aller au bout 
de ses rêves.

Classe d’essai
sans aucune 
obligation 

à votre première 
visite.

NOUVELLES CLASSES POUR DÉBUTANTS

Lac-Beauport

Lundi de 19 h à 21 h, à partir du 8, 15 et 22 septembre
La Maison des Français • 890, boulevard du Lac 

Stoneham

Mercredi de 19 h à 21 h, à partir du 17 septembre
Complexe municipal de Stoneham • 325, chemin Du Hibou

418.688.1199 • taichitaoiste.org

Un art de santé agréable à pratiquer,
aux bienfaits multiples et à la portée de tous.

Tai Chi TaoïsteMC

Classe d’essai
sans aucune 
obligation 

à votre première 
visite.

Nouveau

 malory@leseditionsprime.ca

Qui est-ce ?
Par Malory Lepage

Qui est-ce ?
Découvrez notre personnalité  
mystère en page 18



577 chemin du Tour-du-Lac. 399 000 $

33 chemin de la Seigneurie. 460 000 $

5 chemin du Sommet.  359 000 $

14 chemin de l’Ermitage. 514 900 $

17 chemin de la Passerelle. 435 000 $

8 chemin des Ombres. 334 500 $

LAC-BEAUPORT LAC-BEAUPORT LAC-BEAUPORT 

51 chemin du Boisé. P.D. 349 900 $ 3 chemin du Brasier. 344 900 $

12 chemin du Boisé. 369 000 $

LAC-BEAUPORT

6625 rue du Clair-Obscur. P.D. 309 000 $ 1245 rue du Grillon. 329 900 $ 9 rue Donaldson. 455 000 $

VENDU

NOUVEAU

NOUVEAUVENDU

NOUVEAU

LAC-BEAUPORT LAC-BEAUPORT LAC-BEAUPORT

HAUTE-SAINT-CHARLES VAL-BÉLAIR SHANNON

LAC-BEAUPORT LAC-BEAUPORT LAC-BEAUPORT

inc.

Agence immobilière

Place d’affaires au :
360, boulevard du Lac, suite 201
Québec  QC  G2M 0C9

Vous avez une propriété en tête 
mais certains points vous laissent 
distants face à l'acquisition de celle-ci, 
nous sommes en mesure de vous 
apporter les idées d'aménagement 
et les consei ls nécessaires dans 
le but de vous sentir éventuel lement 
chez vous !

C O U R T I E R  I M M O B I L I E RC O U R T I E R  I M M O B I L I E R C O U R T I E R  I M M O B I L I E RC O U R T I E R  I M M O B I L I E RC O U R T I E R  I M M O B I L I E R

G u y l a i n e
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APRÈSAVANT

Votre rêve accessible à moindre coût.
 La magie du refacing

SAINTE-FOY  
1570, av. Jules Verne
(voisin du St-Hubert)

 
LÉVIS (SAINT-ROMUALD)

716, 4e Avenue

 

(voisin du Canac)

BEAUPORT  
3507, rue Clémenceau
(voisin de la SAQ)

LEBOURGNEUF 
5155, boul. des Gradins
(voisin du Nautilus Plus)

rbq : 5607-1939-01
Certi�é Maître bâtisseur de l' 

 www.renocuisine.ca

SANS TRACAS   |   INSTALLÉ EN 48 HEURES   |   ESTIMATION GRATUITE

NOUVEAU

1 844 811-RENO (7366)

NOUVEAU Financement 0% sur 12 mois

PROMOTION

500$
 * Détails en magasin.

de rabais* jusqu'au
16 novembre  2014

Ouverture 
22 septembre

les échos  
de l’écho
Par Sébastien Couture

sebastien@leseditionsprime.ca

La mousse s’en vient!

Le 5K Foam Fest s’arrête au Relais de Lac-Beauport
Le samedi 13 septembre, la station de ski Le Relais de Lac-Beauport  sera le deuxième de quatre arrêts 
confirmés au Québec pour le tout nouveau 5K Foam Fest. « Le 5k Foam Fest offrira des fosses de boue et des 

obstacles en sentier avec en plus une touche de diver-
tissement moussant pour le plaisir de tous  »,  explique 
Jesse Fulton de 365 Sports, la compagnie responsable  
du 5K 5k Foam Fest au Canada.

Le 5K Foam Fest n’est pas une compétition, mais plutôt 
une course divertissante avec comme objectifs de s’amu-
ser et de vous faire bouger, même si les participants 
pourront chronométrer leur parcours s’ils le désirent. 
«  Le parcours peut être difficile si vous le voulez, mais 
le 5k Foam Fest est avant tout une course qui promet de 
vous faire sourire, » explique M. Bernier.

Une course pour les mordus d’adrénaline 
Le samedi 27 septembre prochain, le Relais sera l’hôte du tout nouveau  XMAN RACE, une course à obstacles de 7 km.   
Peu importe votre condition physique, venez relever le défi et étancher votre soif d’adrénaline sur les 40 obstacles tous plus 

fous les uns que les autres ! Vous retomberez en enfance sur ce terrain de 
jeux et de boue pour adultes ! 
Le XMAN RACE Québec est une course où vous aurez à courir, grimper, 
ramper, sauter, lancer ou transporter une charge, franchir des murs, traver-
ser des ruisseaux, vous déplacer sur des terrains accidentés, descendre et 
monter des pentes abruptes ou vous mouiller dans l’eau et la boue.

Parcours XKIDS
Le XKIDS est un parcours d’environ 1 km avec quelques obstacles  
à franchir créés uniquement pour les enfants de 4 à 12 ans. 
Pour plus d’infos : www.xmanrace.com/Xman-Race-Quebec.
html#.U2Osu5i9pQE

Tout un mois d’octobre 
en vue pour le Relais de 
Lac-Beauport
La période de prévente à rabais d’automne se 
déroulera du 4 au 26 octobre prochains au 
Relais de Lac-Beauport. Ce sera le moment idéal 
pour les abonnements, les inscriptions à l’école 
de glisse, la location saisonnière d’équipement 
et pour le bazar du Relais. De plus, les weekends 
du mois d’octobre seront ponctués d’événements 
spéciaux. Les 4 et 6 octobre accueilleront la 
famille avec un grand piquenique, de l’anima-
tion et des jeux gonflables. Les 11-12 octobre 
feront place à une épluchette de blé d’inde et à 
des activités plein air pour tous. Les 18 et 19 
octobre seront l’occasion pour des champions 
de brisket et de BBQ Québec. Enfin, les 25 
et 26 octobre offriront musique d’ambiance 
et surprises pour ceux qui seront déguisés 
pour l’Halloween ! Pour plus d’information,  
rendez-vous au www.skirelais.com.

Tout un défi dans La 
Jacques-Cartier
Le premier défi d’endurance extrême de 
course à pied au Québec s’organise dans La 
Jacques-Cartier le 20 et 21 septembre. Les cou-
reurs ainsi que les spectateurs auront la chance 
d’apprécier pleinement le spectacle qui s’offre à 
eux aux abords de ce parcours d’une distance 
de 287 km !
www.relaisxtreme.com
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XMAN RACE au Relais de Lac-Beauport!

Profitez-en pour économiser!

Relais Extrême
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sur l’épilation au laser
sur toutes les régions du corps

DE RABAIS50%
PROFITEZ DE

VOUS AVEZ MOINS DE 50 ANS? 
OU 

sur une première région du corps 
DE RABAIS25%

sur la deuxième
DE RABAIS*50%ET

sur l’épilation au laser
sur toutes les régions du corps

DE RABAIS

sur la deuxième
DE RABAIS*50%50%50

www.conceptbeaute.net

CHARLESBOURG 
8500, boul. Henri-Bourassa, 
porte #1 
418 622-7299

LAC-BEAUPORT 
870, boul. du Lac 
418 316-5299

*50% applicable sur la région la moins chère

VOUS AVEZ 50 ANS ET PLUS ?

Mardi 23 septembre, 19 h 
(Lac-Beauport)

Coût : 10 $ incluant
 la consultation

Soirée 
info laser
Soirée 

info laser
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Faites bouger vos jeunes ! Prévente en cours jusqu’au 13 octobre inclusivement !

Stéphane Arsenault

La Course des couleurs MEC
Le dimanche 14 septembre 2014, la municipalité des 
cantons unis de Stoneham-et-Tewkesbury vous invite 
chaleureusement à participer à la  deuxième édition 
de la Course des couleurs, organisée en collaboration 
avec  Mountain Equipment Co-op, la coopérative de 
plein air de Québec.
Venez célébrer le début de la saison des couleurs en 
courant sur un parcours sanctionné par la Fédération 
québécoise d’athlétisme et chronométré par Sport-
stats, partenaire officiel des courses MEC à Québec.

Volet « coloré » en sentiers
La municipalité de Stoneham-et-Tewkesbury et Can-
tons’active sont heureux d’offrir, pour les enfants de 
12 ans et moins, une course de 2 km toute spéciale 
et colorée. Venez courir en sentiers en recevant de la 
poudre de couleurs à base de fécule de maïs. Prévoir 
des lunettes pour protéger les yeux et habillez-les de 
blanc. Prix de participation et animation sur place.

Tous les weekends du 6 septembre au 
19 octobre, venez f lairer de bonnes 
affaires au bazar de ski de Stoneham. 
Neufs ou usagés, faites votre choix 
parmi des équipements de ski, de 
planche à neige, des vêtements et des 
accessoires de glisse. Un bon endroit 
pour équiper toute la famille à petits 
prix!
V o u s  v o u l e z  vendre ? Déposez vos 
articles pendant les heures d’ouverture, 
entre 9 h et 16 h, directement à la café-
téria du chalet principal de la station.

Une école de conduite à Lac-Beauport
Le Centre d’apprentissage en conduite du Québec ouvrira ses portes à Lac-Beauport d’ici 
l’hiver. C’est trois résidents de la municipalité (2 policiers et un pompier) qui lancent cette 
école afin d’offrir, en plus des cours de classe 5, de la formation spécialisée. « Ce sera une 
école 2.0 qui saura répondre aux besoins des citoyens, mais aussi à ceux des entreprises», 
nous affirmait l’un des trois propriétaires M. Stéphan Daigle. Plus de détails à venir dans 
la prochaine édition de L’Écho du Lac.

Nouveau 
directeur 
général à  
la CCAP
Le conseil d’adminis-
tration de la CCAP 
désire annoncer 
la nomination de 
monsieur Stéphane 
Arseneau au poste 
de directeur général. 
Monsieur Arseneau, 

qui assumait les fonctions par intérim depuis 
déjà quelques mois, prend officiellement les 
rênes de la Coopérative. 
Monsieur Claude Lévesque, président du 
conseil, souligne son enthousiasme envers la 
nomination : « Nous sommes persuadés que 
Monsieur Arseneau saura relever les nombreux 
défis que notre industrie rencontre. Stéphane 
est quelqu’un d’expérience, qui baigne dans le 
milieu de la câblodistribution depuis plusieurs 
années et qui a démontré à maintes reprises avoir 
une vision claire pour la croissance et l’évolution 
de la Coopérative. Nous sommes convaincus que 
son approche humaine, son leadership et son 
implication seront des atouts importants dans 
l’accomplissement de ses fonctions. » 

Bazar de ski et prévente à la Station 
Touristique Stoneham

Économisez jusqu’à 450$
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Babillard Jeunesse

Par Sébastien Couture

sebastien@leseditionsprime.ca

Académique Sport Loisirs Communauté Science

Malgré les nouveautés, l’aspect défilé 
de mode restera présent puisque 

les jeunes pourront faire leur numéro 
en portant des vêtements des boutiques 
sélectionnées. Quelques tableaux de défilé 
de mode seront aussi présentés entre les 
numéros du concours. Pour les habitués 
des événements antérieurs, le volet « Des fils 
en vert », qui permet aux jeunes de créer des 
vêtements à partir de pièces recyclées, sera 
aussi de retour.  

Cette grande soirée sera interactive 
avec les participants présents qui pourront 
directement voter pour l’attribution du 
prix coup de cœur du public et du prix de 
la plus belle création de linge recyclé. Au 
f inal, c’est un Jury de trois personnes qui 
déterminera le grand gagnant de la soirée 
selon des critères préétablis.  

La maison des jeunes est actuelle-
ment en processus de sélection pour les 
participants aux concours. Vous devez 
envoyer une vidéo de votre performance 
à la maison des jeunes de Lac-Beauport 

ou prendre rendez-vous pour venir direc-
tement démontrer votre talent d’ici le  
30 septembre prochain.

Bien que le  grand défilé de mode de la 
maison des jeunes, succès retentissant des 
quatre dernières années ait  permis d’amas-
ser plus de 16 000 $, les changements à la 
formule proposée tentent en s’actualisant 
d’attirer davantage de gens. Le Défi-le-
talent de la maison des jeunes Le Cabanon 
de Lac-Beauport tente encore une fois de 

faire grandir l’évé-
nement et veut que ce 
dernier devienne un 
i n c o nt ou r n a bl e  du 
territoire. 

La création de cet 
espace privilégié per-
mettant aux jeunes de 
s’exprimer et de se réa-
liser sur le territoire 
de la municipalité vise 
aussi à mobiliser la 
communauté autour 
des jeunes et à favori-
ser davantage le senti-
ment de f ierté et d’ap-
partenance à ce milieu 
de vie extraordinaire.   

Tous les talents 
sont acceptés, et voici 
quelques exemples 

de catégor ie  d ans lesquelles il est 
souhaité d’avoir autant de participants 
que possible : slam/poésie, chant, 
danse, théâtre, magie, skate, musique, 
humour, cirque, etc. 

À vos caméras, vous avez encore peu de 
temps pour déposer votre démonstration 
pour cet événement qui aura lieu samedi 
le 15 novembre prochain dans le gymnase 
de l’école Montagnac. Pour plus d’infor-
mation, communiquez au 418-848-0707 
ou à  l’ad re s s e  c ou r r iel  su iva nt e  :  
mdjlecabanon@gmail.com.

Le défilé de mode de la maison des jeunes 
de Lac-Beauport fait peau neuve 

Le Défi-le-talent  
Lac-Beauport  
voit le jour !
Le concours multidisciplinaire pour les jeunes de 11 à 17 ans se  
tiendra sous la présidence d’honneur du conseiller municipal,  
M. Francois-Bernard Saillant, et permettra de donner une expérience 
de scène positive aux jeunes de Lac-Beauport. Ceux-ci auront non 
seulement la chance de gagner une bourse, mais pourront profiter 
d’une visibilité dans les médias de la communauté.

TALENT
défi le

Lac Beauport
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Complexe Lebourgneuf | 825, boul. Lebourgneuf 
Marché du Vieux-Port | 160, Quai Saint-André 

Sainte-Foy | 3280, chemin Sainte-Foy 

           so-cho.com

Demandez  
nos suggestions  

« bières-saucisses ».  

Succès assuré !

SAVEUR - FRAîCHEUR - VARIÉTÉ

      Prêt pour  
l’Oktoberfest ?

62 variétés  
de saucisses

près de 250 bières 
de microbrasseries québécoises



Lundi au mercredi :  8h00 à 17h00
Jeudi : 8h00 à 20h00
Vendredi : 8h00 à 17h00
Samedi et dimanche : fermé

418.849.7125 
www.ccapcable.com 
20 860 boul Henri-Bourassa 

Bureaux administratifs

Soutien technique téléphonique

Tous les jours de 8h00 à minuit

Nouvelles heures d’ouverture

Les bureaux de la CCAP seront désormais accessibles 
du lundi au vendredi de 8h00 à 17h00 et le jeudi jusqu’à 
20h00 ANNUELLEMENT!

Jeudi soirMaintenant ouvert le 

www.ccapcable.com www.ccapcable.com Votre      locale!

www.ccap.tv
Canaux 01 & 601
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Par : Sébastien Couture
sebastien@leseditionsprime.ca 

Pourtant, lors de la séance d’aout der-
nier, après de longues discussions et 
tergiversations, les citoyens présents 

avaient obtenu l’assurance que le conseil 
organiserait une rencontre publique avec les 
promoteurs avant de prendre une décision à 
cet égard. « Je voudrais savoir Mme la mai-
resse si vous êtes toujours à l’aise au niveau 
de la transparence municipale d’avoir pris 

la décision, trois jours 
après l’assemblée où 
on a eu des échanges 
constructifs les citoyens 
et vous ? […] Ce que 
j’avais compris c’est 
qu’il n’y aurait pas de 
décision de prise avant 
d’avoir une rencontre 
avec les promoteurs, » 
a défendu un citoyen. 
Ce à quoi, la mairesse, 
Mme Louise Brunet a 
répondu  : « je suis tou-
jours à l’aise et j’ai bien 
analysé la situation et 
j’ai contacté M. Trot-
tier de Kevlar et on a 
discuté. Je ne pouvais 
pas retarder l’émission 
de cette autorisation 
à cause des délais qui 
aurait été provoquée. » 
Il semble que la déro-
gation mineure visant 
à permettre une plus 
grande superficie de la 
future construction permettra aux promo-
teurs de faire des plans qui seront présentés 
éventuellement en séance publique. Les 
citoyens qui avaient souhaité utiliser cette 
étape comme levier de négociation avec les 
promoteurs pour avoir un regard sur l’en-
semble du projet devront plutôt patienter. 

Nouvel échéancier pour la construc-
tion de la nouvelle école
C’est à la période de questions que le citoyen 
M. Olivier Berrard interpelait le conseil en 
ce qui a trait à l’échéancier de la construc-
tion de la nouvelle école : « Pourquoi ne pas 
avoir simplement fait en sorte de continuer 
le réseau d’égout et d’aqueduc jusqu’au site 
de l’école pour la connecter? » Ce dernier 
faisait référence à l’information diffusée 
dans un article du mois d’aout paru dans le 
Journal de Québec, annonçant que l’école 
verrait plutôt le jour pour l’année scolaire 
de 2016-2017. Les membres du conseil muni-

cipal surpris de cette information ont tenu 
à dire que les vérifications seraient faites 
pour l’échéancier et ont expliqué que le 
raccord n’était pas possible en fonction des 
retenues financières faites auparavant, et ce, 
contrairement à l’information soulevée par 
le citoyen. « La garantie d’exécution des tra-
vaux ne couvrait pas les travaux d’aqueduc 
et d’égout », a affirmé M. Even Mc Hugh.

Protocole d’entente pour SYLVA
Le protocole d’entente signé avec les nou-
veaux promoteurs du projet de dévelop-
pement exclut maintenant la possibilité 
d’utiliser le chemin de la Cormière pour se 
rendre à l’école. Ainsi, ce seront seulement 
les chemins du Boisée et des Mélèzes qui 
pourront être empruntés pour s’y rendre. 
Plusieurs citoyens ont manifesté leurs désac-
cords rappelant qu’une pétition de plus de 
500 personnes avait été déposée à l’époque 
du premier promoteur.

Conseil municipal de Lac-Beauport du mois de septembre

Les décisions de la mairesse suscitent de l’intérêt
C’est le 8 septembre dernier, à la séance régulière du conseil municipal de Lac-Beauport, que nous aurons pu en savoir davantage 
sur les motivations qui ont poussé le conseil à faire une séance extraordinaire afin d’adopter une dérogation mineure pour le nouveau 
projet devant voir le jour sur les terrains de l’ancien Manoir St-Castin.

La dérogation mineure aura finalement été accordée en séance extraordi-
naire trois jours après la séance du 8 septembre dernier
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Vêtements juniors et adultes, chaussures et accessoires 

SEULEMENT 
DIMANCHE 14 SEPTEMBRE 
10 h À 17 h au Saisonnier

de rabais sur collections 
été 2014

LIQUIDATION 
FIN DE SAISON

de rabais

.

Photo 1 : Terrain vacant Manoir

Crédit : ??
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Le rapport de la situation financière 
de Stoneham pour l’année 2013 a été 
présenté par M. Potvin de la firme de 

comptables Bédard-Guilbault, qui s’acquitte 
de cette tâche depuis plusieurs années.

Le rapport révèle notamment que Stone-
ham a enregistré des surplus de fonction-
nement de 339 090 $ en 2013; en baisse par 
rapport aux surplus de 823 190 $ en 2012.

Quant à l’endettement total de la muni-
cipalité, il s’élève à 16,5 M  $, soit environ 
3 M $ de plus qu’en 2012. La construction 
du nouveau garage municipal, de même que 
la dette de secteur pour le développement 
Exposition Sud, expliquent en grande partie 
la hausse de l’endettement, selon le conseil, 
qui anticipe un retour à la normale à la fin 
de l’année 2014.

Pour ce qui est du régime complémen-
taire de retraite des employés municipaux, 
le rapport de la f irme Bédard-Guilbault 
f ixe le solde du régime à 4  296  000  $ au  
31  d é c e m br e  2013,  p a r  r a p p or t  à 
3  664  000  $ en 2012. Les contributions 
des employés pour l’année 2013 s’élèvent à 
98  985  $, tandis que celles de l’employeur 
se situent à 108  564  $. Par ailleurs, l’em-
ployeur a aussi déboursé 37  416  $ pour 
parer aux déf icits de capital du régime, soit 
la même somme que l’année précédente.

Un gel de l’embauche qui fait jaser
Le conseil municipal a également annoncé 
l’embauche d’un nouvel employé permanent 
à temps plein : une agente de gestion finan-
cière pour le service des finances.

À la suite de l’annonce, 
le conseiller d’opposition 
Claude Lebel et un citoyen 
ont demandé au maire Robert 
Miller ce qu’il était advenu du 
«  gel de l’embauche  »   prévu 
pour l’année 2014.

Le maire a répondu qu’il 
y avait bel et bien un gel d’em-
bauche en vigueur, à «  l’excep-
tion  » de ce poste. «  Je l’avais  
d’ailleurs clairement mentionné 
lors de la présentation du budget en 
janvier dernier », a-t-il souligné.

«  Donc, je dois comprendre 
que c’est un gel avec des périodes de dégel, 
comme le cycle des saisons », a laissé tomber 
Claude Lebel, faisant immédiatement réagir 
la conseillère Marie-Ève D’Ascola, qui a 
appelé son adversaire politique à faire preuve 
de « respect ».

«  J’aimerais m’assurer que les gens 
comprennent bien qu’au niveau du bud-
get, cette embauche était prévue. Cela 
n’a jamais été caché. Je ne voudrais pas 
qu’on salisse la réputation des gens 
avec des commentaires désobligeants  »,  
a-t-elle dit.

« Ma grossièreté ne se réveillera plus dans 
cette salle d’audience et veuillez m’excuser si 
je vous ai offensés  », a finalement ajouté M. 
Lebel, avant de voter en faveur de l’embauche.

Un carrefour à sécuriser
Le conseil a aussi déposé une demande au 
ministre des Transports pour une limitation de la 
vitesse et l’aménagement d’infrastructures pour 
la route Tewkesbury, entre le boulevard Talbot 
et la 1re avenue et le chemin du Hibou, jusqu’au 
croisement du chemin Raymond Lortie.

Le conseil souhaite que la vitesse sur cette 
route provinciale soit réduite à 50 km/h, afin 
d’assurer la sécurité des piétons et des cyclistes. 
Un carrefour giratoire ou encore des arrêts obli-
gatoires font partie des aménagements à envisa-
ger pour sécuriser cet axe important.

Aux yeux de l’opposition, la municipalité 
a « mis la charrue avant les bœufs » en aména-
geant des sentiers piétonniers dans le secteur 
avant de mettre en place des mesures de sécurité.

Séance du mois d’aout 

Stoneham dévoile ses 
états financiers
La municipalité de Stoneham-et-Tewkesbury a déposé ses états 
financiers pour l’exercice prenant fin au 31 décembre 2013 lors de 
la dernière séance du conseil municipal.

Conseil municipal du 18 aout 2014
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Plusieurs centaines d’athlètes de tous 
âges auront pu profiter des formats 
de courses offerts selon leur propre 

niveau d’expérience. En plus, tout un volet 
familial permettait des épreuves plus faciles 
visant encore ici à faire bouger et à s’amuser en 

plein air avec les enfants. De la nage, du vélo 
de montagne et de la course en sentier, voilà 
ce qu’offre un triathlon hors route XTERRA. 

Seuls ou en équipe, les participants avaient 
simplement à choisir entre les formats propo-
sés  : l’initiation (250m-6km-3km), le court 
(600m-18km-4km) ou le long (1200m-24km-
7km). Évidemment, c’est le volet «  long » qui 
aura permis à l’organisation de se conformer 
aux exigences nécessaires pour s’insérer offi-
ciellement dans le circuit.  

XTERRA est le premier événement mul-
tisports hors route au monde et il a vu le jour 
en 1996 à Hawaii, où depuis se déroule chaque 
année le Championnat du monde de la disci-
pline. C’est dans un circuit international de 
plus de 300 courses de différents niveaux que 
s’affiche maintenant le XTERRA Québec.  
Le volet «  long  » de la course permettait 
donc, au premier arrivé de chaque catégorie, 
d’obtenir automatiquement un certificat per-
mettant la participation au Championnat du 
monde qui aura lieu le 26 octobre prochain à  
Maui, Hawaii. 

Il y a tant d’athlètes amateurs de Lac-Beau-
port qui se sont démarqués lors des épreuves 
qu’on ne pourrait ici en faire la liste exhaus-
tive, et ce, autant dans le volet court que 
long. Toutefois, soulignons ici ceux qui ont 
terminé en première position de leur catégorie 
respective et qui se méritent ainsi le certificat 
pour XTERRA à Hawaii  : Alexandre Ricard 
(M25-29), Richard Villeneuve (M55-59), Lyne 
Olivier (F45-49), Isabelle Genest (F35-39) et 
Louise Gosselin (F50-54). Félicitations à tous 
nos sportifs Lac-Beauportois!  

Enfin, celui qui n’est pas peu fier de cette 
belle réussite confirme avec assurance que ce 
n’est qu’un départ. « C’est grâce à notre super 
équipe de bénévoles et à nos commanditaires 
que tout a pu être là pour cette première. C’est 
un contrat de trois ans renouvelable qui a été 
signé et nous avons maintenant la preuve d’une 
base solide pour continuer à améliorer l’événe-
ment », affirme Alain Déraspe l’organisateur 
du Festival XTERRA Québec. Suite à cette 
réussite, l’organisation souhaite travailler à 
inclure une catégorie professionnelle et cher-
chera d’autres commanditaires afin de pouvoir 
offrir des bourses.

Le Festival XTERRA Québec bien en selle

Un événement du territoire qui deviendra  
assurément incontournable
Toute une première pour le Festival XTERRA Québec qui se déroulait du 28 au 31 aout dernier sur les territoires de Lac-Delage  
et de Stoneham-et-Tewkesbury. Une fin de semaine sportive et familiale où chacun pouvait y trouver son compte; il ne s’agissait  
que d’apprécier la nature et d’avoir envie de défi! Évidemment, tout cela fut couronné par le premier triathlon hors route XTERRA  
à être présenté au Québec.
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Lighter is faster.
The all-new A6.

Audi ultra lightweight technology 
combines the lightness of aluminum 
with the robust strength of steel 
to create a body that’s 30kg* lighter 
than its predecessor. A body that 
makes the new A6 significantly 
more athletic with better handling, 
agility, and acceleration. After all, true 
performance can’t be weighed down.

Qué-Bourg Auto
7777, boul. Henri-Bourassa
Charlesbourg, Québec
418 626-7777
www.quebourgauto.com

Le nouveau sport utilitaire compact  
Audi Q3 2015 est maintenant arrivé

 Venez réserver le vôtre !

Partez au volant d’une  
Audi Q3 2.0 TFSMD progressive Tiptronic 2015 toute équipée :

• Traction intégrale quattro et traction avant disponible • Technologie Bluetooth  
• Phares au xénon plus • Roues 18 po • Toit panoramique • Sièges en cuir  
• Audi concert radio 10 haut-parleurs

*Modèle Q3 2.0 TFSI quattro Technik avec options et caractéristiques  
pouvant ne pas être disponibles au moment de l’achat. « Audi », « Q3 »,  
« Vorsprung durch Technik » et l’emblème des quatre anneaux sont des  
marques déposées d’AUDI AG. Pour en savoir plus sur Audi, voyez votre  
concessionnaire, appelez au 1 800 367-AUDI ou visitez-nous au www.audi.ca

**Détails chez vos concessionnaires Audi. Richard Villeneuve confirme sa présence au Cham-
pionnat du monde de Hawaii en octobre prochain 
en terminant premier de sa catégorie ! 
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■ Confiance ■ Expérience ■ Douceur

Une clinique dentaire familiale près de chez vous... depuis 25 ans !

Dre Évelyne Bradet
dentisterie

esthétique et familiale
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418 849-7185
Rue J
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s Béd

ard
Ch. Grande ligne Aut. Laurentien Pour un rendez-vous rapide, communiquez avec nous ! 

661, rue Jacques-Bédard (Édifice du Brunet / Notre-Dame-des-Laurentides)

Cordonnerie
Stoneham

581 998-9268
2715, boul. Talbot, Stoneham

(voisin de la quincaillerie Unimat)

Cordonnerie | Réparation de tous genres
Aiguisage | Couturière | Boutique cadeaux

Ça fait des années que le terrain de 
balle molle de la municipalité ne sert 
plus à faire vibrer les citoyens par-

ticipants et spectateurs. Pourtant, il fut une 
époque où l’on avait peine à pouvoir réserver 
le terrain tant il accueillait d’adeptes. C’est 
avec fébrilité et sourire que plusieurs citoyens 
du territoire ont donc tenu à prendre part à 
ce tournoi et à former une équipe. Des gens 
d’un peu partout se sont donc retrouvés, dans 
une ambiance de fête, à cet événement qui a 
su raviver, pour la plupart d’entre nous, de 
beaux souvenirs passés. 

C’est au total sept équipes qui auront dis-
puté ce tournoi des plus amical, dont quatre en 

classe participative et trois en classe compéti-
tive. C’est après un dur revers et deux blessés 
à remplacer après le match du vendredi que 
l’équipe La poignée de clous remportera la 
finale de la classe participative contre l’équipe 
du Pub Jackie Dunn, adversaires ayant gagné 
haut la main le match de la veille. Les vain-
queurs se sont mérité une bourse de 200 $ après 
avoir gagné tous leurs matches du samedi. Du 
côté compétitif, l’équipe gagnante Bacula B45 
a remporté la finale contre l’équipe IGA et s’est 
méritée, quant à elle, une bourse de 350 $. 

Au final, c’est un tournoi qui devrait 
gagner en popularité si l’on se fie aux impres-
sions et commentaires recueillis à la toute fin. 

De surcroit, c’est 
avec assurance que 
beaucoup voudront 
aussi reprendre leur 
revanche.  D’ai l-
leurs, pour ceux et 
celles que ça pour-
rait intéresser, il a 
même été question 
de remettre en place 
une ligue amicale 
permanente dès l’an 
prochain. À suivre 
au service des loisirs 
de la municipalité !

Un tournoi sous le soleil 

La balle donnée pourrait renaitre  
à Stoneham-et-Tewkesbury
 Les 22 et 23 aout derniers furent l’occasion du 3e tournoi officiel de balle donnée organisé  
conjointement conjointement par le Pub Jackie Dunn et la municipalité des cantons unis  
de Stoneham-et-Tewkesbury. Toute la population était conviée à former une équipe et à venir  
s’amuser en famille sur le terrain de balle au Parc des Fondateurs de Stoneham.

Les vainqueurs de la classe compétitive : Bacula B45
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Les gagnants de la classe participative :  
La poignée de clous
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Oui, on déménage. Les astres se sont 
certainement alignés pour me prou-
ver que la décision était la bonne 

puisque moins de 24 heures après avoir mis 
notre maison en vente, pierretrudel.com nous 
l’avait vendue. Une chance, parce que sur un 
coup de tête et de coeur, boosté aux antidé-
presseurs, on avait déjà acheté notre nouvelle 
demeure et il fallait vendre. D’où la sortie dont 
je vous parle aujourd’hui. Sortir d’un foyer où 
l’on a vécu longtemps, ça ne se fait pas sans 
brasser des émotions, des souvenirs. 

Choisir de se débarrasser des bricolages 
des enfants (non, pas tous, je ne suis pas 
une mère si indigne que ça !), des cadeaux 
de mariage, des bibelots-souvenirs d’autres 
époques ou d’autres lieux, de meubles 
fabriqué par les mains aimantes d’un papa 

extraordinaire...rien de cela ne se fait sans 
peine. Souvent, dans le processus, les actes 
créent la sortie des larmes. En nait le jeu 
infini de l’indécision... Est-ce que je garde 
ceci ? Est-ce que je veux vraiment donner 
cela? Oh... vais-je relire toutes ces cartes de 
fête ? Ou ces petits mots écrits par les enfants, 
dictés par les enseignantes ? Les décisions 
sont difficiles, mais il faut les prendre. Je 
sélectionne quelques dignes représentants de 
l’époque brico, quelques notes touchantes de 
certains proches, je garde toutes les photos, 
je donne tous mes livres, je conserve quelques 
meubles, je réalise que j’ai un million de fois 
trop de plat Tupperware (et le double de cou-
vercles), je décide de ne garder que ma belle 
vaisselle et mes beaux ustensiles (on le mérite 
bien), je trie, je retrie et j’emballe ce qui reste. 

Et pendant que j’emballe, je me requestionne, 
je re-retrie et je donne et jette encore un peu. 
En bout de ligne, que me restera-t-il dans ma 
nouvelle maison ? L’essentiel et du surplus. 
Encore trop. Encore plus que ce que la moitié 
de la population de la planète n’aura de toute 
sa vie. Encore chanceuse, ce qu’il me restera 
sera, par choix : beau, bon et utile. Je ne me 
prive de rien dans ce processus; je me gâte. Et 
ce faisant, je fais des heureux autour de moi 
car je donne, donne et redonne, du surplus et 
du pas si pire pantoute. Et ça me fait du bien. 
Et quel bonheur de faire du bien, mais quel 
privilège de le faire en ne se privant de rien 
ou de si peu. Ça, simplement en se détachant  
de trucs qui ne comprennent même pas l’af-
fection qu’on leur porte...  Allez, je sors et à 
vous, je souhaite une bonne rentrée.

Conservez l’essentiel pour voler plus léger 

Par ici la sortie !
En ce temps de l’année, tout le monde, toutes les émissions de télé, de radio, les magazines,  
les blogues, les tweets parlent de la rentrée. Et bien, pas moi ! Pour moi, ces jours-ci, c’est le temps 
de la sortie. D’abord, petit à petit, je sors du profond de ma dépression et remonte lentement vers 
le gris, laissant le noir derrière pour, je le souhaite du fond de mon coeur, ne plus jamais, jamais y 
retourner. Mais aussi, c’est la période où je sors de ma maison, de mon quartier, de ma ville pour 
aller vers un nouveau départ ou, tout au moins, vers un renouveau fort souhaitable.

STO - À partir de 199 $

10 samedis ou dimanches PM

Réservation: 418.848.2415 #537

MSA - À partir de 169 $

6 dimanches PM [possibilité de prolonger 

et d’ajouter 6 semaines supplémentaires]

Réservation: 418.827.4579 #341

ST0 MSA

COURS POUR ENFANTS
À PETITS PRIX!

INFORMEZ-VOUS!
Billets à 50 % de rabais

pour les parents

ski-stoneham.com   |   mont-sainte-anne.com

Le Blogue à Lucie
Par Lucie Ricard

ricarreau@videotron.ca

Qui est-ce ?

Notre invité  
mystère de  
la page 8 est :
Lincoln Anderson, 
copropriétaire de 
Sport Radical.
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La Polyclinique du Lac, qui fête cette 
année son 15e anniversaire, lance le 
Défi Santé sur tout le territoire couvert 

par L’Écho du Lac. De fait, en affaire depuis 
1999, l’équipe multidisci-
plinaire de l’entreprise a 
décidé d’offrir un enca-
drement professionnel 
pour une remise en forme 
gratuite où les partici-
pants choisis pourront 
aussi bénéficier de pro-
duits et services offerts 
par La Boutique du Lac. 

Le Défi Santé 
s’adresse aux personnes 
sédentaires qui désirent 
améliorer leur santé. Ce 
qu’il faut comprendre 
ici c’est que l’objectif du 
défi est d’aider à retrou-
ver une meilleure forme 
et une meilleure santé 
globale. « Ce n’est pas un 
concours comme l’émis-
sion populaire «Qui perd 
gagne», ce qu’on vise 
ici c’est d’aider une per-
sonne des plus motivée à 
retrouver la voie vers une 
santé plus saine», affirme 
Mme Julie Lemaire 
de La Polyclinique du 
Lac. Les participants 
pourront profiter, selon 
leur propre besoin, de 
plus de onze professions 
regroupées au sein d’une 
équipe dynamique mettant en priorité l’amé-
lioration de la santé du participant à l’aide de 
techniques efficaces et reconnues.

On recherche donc des personnes motivées 
à reprendre leur santé en main et qui sont 
prêtes à suivre les conseils de professionnels 
d’une manière adéquate entre le 6 janvier et le 

30 mai 2015. De plus, seule-
ment deux individus, parmi 
toutes les inscriptions, 
seront choisis par l’équipe 
de professionnels afin d’en-
cadrer leur parcours et de 
les guider vers une meilleure 
condition physique, et ce, 
entre le 6 janvier et le 30 
mai 2015. Le suivi des par-
ticipants retenus se fera sur 
la page Facebook de la Poly-

clinique du Lac, et aussi, 
soyez assuré que L’Écho du 
Lac suivra de près l’évolu-
tion de leurs parcours. 

Pour avoir la chance 
de poser votre candida-
ture, vous devez être âgé 
de 18 ans au 1er  janvier 
2015 et avoir la moti-
vation d’investir les 
efforts nécessaires pour 
atteindre vos objectifs de 
santé. Vous croyez être le 
candidat idéal ? Lisez les 
règlements complets du 
concours et remplissez le 
formulaire d’inscription 
que vous retrouverez en 
cliquant sur le logo du 
Défi Santé à la page sui-
vante : www.polyclinique-
dulac.com. Confiez-y vos 

profondes motivations et faites parvenir 
une photo plein pied de vous avant 17 h, le  
31 octobre prochain.

Une très belle manière de «donner au suivant»

La Polyclinique du Lac fête en grand et lance le Défi Santé
Les professionnels de La Polyclinique du Lac, en collaboration avec La Boutique du Lac, recherchent deux candidats(es) pour une 
opportunité gratuite et sur mesure. Vous désirez vous remettre en forme et vous êtes des plus motivé à retrouver une meilleure santé ? 
Le Défi Santé pourrait être l’occasion idéale d’être accompagné, encadré, soigné et gâté à travers ce processus exigeant qu’est le 
retour à une vie plus saine et active délaissée trop longtemps ! 

Chefs participants
François Blais, Bistro B.

Charles Savard, Chef Biscornu
David Grenier, Restaurant la Girolle
Pascal Chazal, Pascal le Boulanger

100$/pers.

Billets en vente chez Pascal le Boulanger 

Club de Golf 
de StonehamCombat

 des 

Mercredi  17  Septembre  2014

Entête de Chronique : SANTÉ

 sebastien@leseditionsprime.ca

Santé
Par  Sébastien Couture



Économisez jusqu’à 450$

Branche cassée ou suspendue
Arbre mort ou dangereux

PRÉSERVEZ 
LA SANTÉ ET 
L’INTÉGRITÉ 
DE VOS ARBRES

Estimation gratuite
arboriculteurs diplômés et assurance responsabilité
418 264-3546 www.dbarboriculteur.com

Nous sommes spécialistes de l’abattage, 
de l’élagage et du déchiquetage de branches.

Entretenir vos arbres 
ou en planter de 

nouveaux contribue 
à la valeur de 

votre propriété !
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Interview : Oupsie, la responsable 
voyageuse
Dans le cadre du camp de journalisme, nous 
avons rencontré Oupsie, ce qui nous a permis 
de découvrir sa passion pour les voyages. En 
effet, elle a pris l’avion pour la première fois 
à l’âge d’un an, afin de visiter sa famille en 
France. Son voyage 
e n  Ré pu bl iqu e 
dominicaine de 2010 
a été mémorable.

Quand Oupsie 
avait 7 ans, elle 
habitait en France 
alors que son père 
habitait au Québec 
pour son travail. 
Cette année-là, elle 
a pris l’avion avec 
sa sœur pour aller 
habiter avec son 
père. Elle était un 
peu stressée, mais 
les agentes de bord 
étaient là pour l’ai-
der. Elles ont aussi 
eu la chance d’aller 
dans la cabine du 
pilote. 

Des années plus tard, alors qu’Oupsie 
était en République dominicaine, elle a vécu 
le séisme d’Haïti. Alors qu’elle était dans 
sa chambre avec ses amis, elle a demandé à 
Raphaël d’arrêter de sauter sur le lit. Puis, 
elle a compris que c’était un tremblement de 
terre, car Raphaël ne sautait pas sur le lit. 
Elle a vu la gravité de la situation lorsqu’elle 
est retournée chez elle et a constaté le désastre 
en Haïti. 

Une idée audacieuse : le reportage des 
jeunes sur le camp Audace
L’année prochaine, nous pourrons compter 
un total de 3 camps « Audace » au Québec, 
dirigés par Ghyslain Nadeau. Il y a en aura 
un près de Saint-Jean-sur-Richelieu, ainsi 

qu’un à Rimouski, sans oublier celui à 
Lac-Beauport. Le camp Audace, un camp 
d’entrepreneuriat, a débuté au Saisonnier, 
Lac-Beauport, en juillet dernier. 

La création du camp Audace dans d’autres 
camps que celui du Saisonnier, plus précisé-
ment dans la région de Québec, risque de dis-

perser les jeunes qui venaient au Saisonnier 
pour participer à ce camp, selon le directeur 
des opérations, Billy Boisvert. Il expliquait 
que, cet été, des jeunes de différentes régions 
du Québec sont venus au Saisonnier pour 
vivre le camp Audace.

Le camp Audace pousse les jeunes de  
12 à 15 ans à découvrir l’entrepreneuriat. Le 
camp donne des conseils pour développer un 
produit. Des entrepreneurs viennent visiter 
les jeunes du camp pour ensuite les inviter à 
visiter leur propre entreprise. 

Durant la semaine d’animation, l’anima-
teur Drakkar et son groupe ont pu visiter 
le groupe Océan, le Sibéria spa ainsi qu’une 
clinique vétérinaire.  Il nous a d’ailleurs 
affirmé  : « Ils acquièrent plus de connais-
sances. C’est un camp qui est bon pour eux. »

Journalistes en herbe au Saisonnier 
à l’été 2014 

Un travail collectif  
de la plume des 
jeunes participants
Voici deux des textes qu’on pu produire les jeunes inscrits au camp 
de journalisme du Saisonnier à l’été 2014. Le premier avait été publié 
dans leur journal interne, et le second a spécialement été préparé 
pour une publication dans l’Écho du Lac. Félicitations aux jeunes 
apprentis journalistes : Élisabeth Bilodeau, Jennifer Burelle, Frédé-
rique-Annie Cyr, Nohan Etcheverry, Mathéo Perny, Marianne Savoie, 
Félicité Morazain-Tremblay et l’animatrice Winnie (Katerine Roy).

Toute une équipe au travail !
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U N  S E U L  T R A I T E M E N T  !

c l i n i q u e s d e r m a m e d . c o m

Nathalie Fournier
Co-propriétaire de Dermamed

Résidente de Lac-Beauport

815 boul Lebourgneuf, local 105,  Québec

Dernière chance, l’offre  
prend fin le 30 septembre !

cultureL
Par Sébastien Couture

 sebastien@leseditionsprime.ca 
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 annie.bilodeau@orthophoniedelacapitale.ca / www.ocapitale.ca

spécial rentrée
Par Annie Bilodeau, M. Sc., Orthophoniste

Certains enfants sont plus à risque de 
présenter des difficultés d’apprentis-
sage. Parmi ceux-ci, on compte  les 

enfants qui ont présenté des difficultés de lan-
gage avant l’entrée scolaire ou qui en présentent 
encore. Aussi, les enfants dont des membres de 
la famille (ex : parent, frère ou sœur) ont pré-
senté des troubles d’apprentissage, de langage 
ou un déficit de l’attention ainsi que les enfants 
qui sont nés prématurément sont plus à risque 
d’éprouver des difficultés d’apprentissage. 
À cela, il faut ajouter des facteurs de risque. 
Entre autres, le sexe est un facteur important 
puisque les garçons présentent un risque plus 
élevé que les filles d’éprouver des difficultés aca-
démiques. L’environnement familial, le niveau 
socioéconomique, de même que la stimulation 
sont d’autres facteurs à considérer. Enfin, pour 
certains enfants qui ont des difficultés à l’école, 
aucune cause n’est identifiable.

Difficultés en lecture et en écriture
Environ 15 % des jeunes présentent des dif-
ficultés en lecture et en écriture. Par contre, 
suite à une intervention appropriée, environ 
seulement 5 % présenteront des difficultés 
persistantes. Il est donc possible de réduire 
le nombre d’élèves qui vivent de telles dif-
ficultés en faisant diverses activités de pré-
vention et en intervenant tôt. Les parents 
peuvent assurément prendre activement part 
à cette stimulation.

Comment prévenir les difficultés en 
lecture et en écriture ? 
L’ensemble des études récentes démontre qu’il 
faut agir avant l’entrée à l’école. Durant la 
petite enfance, il est recommandé d’exposer 
régulièrement l’enfant au monde des histoires. 
Il sera ainsi en contact avec l’écrit dans un 
contexte authentique et significatif. Par 
exemple, par le biais des livres, il apprendra 

ce que sont les lettres et que la lecture se fait 
de gauche à droite. De plus, il réalisera pro-
gressivement que les lettres sont regroupées en 
mots qui à leur tour sont ordonnés pour former 
des phrases. Sur le plan du langage, l’enfant 
apprendra de nouveaux mots de vocabulaire 
et sera exposé à un nouveau style de phrases, 
le style littéraire. Par exemple, dans l’extrait 
d’histoire suivant: «lorsque la princesse vit que 
l’équipage avait quitté le fort, elle décida d’aller 
trouver refuge…», on relève du vocabulaire 
plus complexe que celui employé au quotidien 
(ex : équipage, fort, refuge). Aussi, la phrase est 
écrite dans un style qui diffère de notre façon de 
parler quotidienne.

De plus, à force d’entendre des histoires et de 
participer à des discussions à propos de celles-ci 
avec son parent, l’enfant deviendra de plus en 
plus habile à raconter des événements person-
nels et éventuellement à en composer à son tour 
(ex : exposé oral, production écrite). Le contact 
avec les livres avant l’entrée scolaire revêt ainsi 
une importance primordiale.

Entrée à l’école
Au cours de la maternelle, les enseignants 
poursuivent la stimulation des éléments de base 
essentiels à l’apprentissage de la lecture et à 
l’écriture. Certaines activités spécifiques de la 
maternelle permettent de les développer. Par 
exemple : 
•	La lecture répétitive (ex : relire la même
	 histoire tous les jours d’une même semaine	
	 en se centrant sur différents aspects de  
	 l’histoire chaque jour) ;
•	Les activités de conscience phonologique
	 (ex  : compter le nombre de syllabes dans  
	 un mot) ;
•	L’entrainement à la calligraphie (tracer  
	 des lettres) ;
•	La découverte du principe alphabétique 
	 (apprendre le son de chaque lettre). 

Quand référer à un spécialiste ?
Parfois, il arrive que, malgré toute la 
stimulation reçue et les efforts fournis 
par l’enfant, ce dernier présente tout de 
même des diff icultés à apprendre à lire 
et à écrire sans erreur les mots de dictée. 
Ainsi, lorsque l’on est préoccupé par l’évo-
lution plus lente de notre enfant ou que la 
période des devoirs et leçons est ardue ou 
très longue, il est souhaitable de demander 
l’avis de l’enseignant(e) ou d’un profession-
nel sans tarder. Ainsi, l’orthopédagogue 
peut stimuler l’apprentissage de la lecture 
et de l’écriture. Malgré cette intervention, 
il arrive que certains élèves éprouvent tout 
de même des diff icultés à lire, orthogra-
phier des mots, comprendre des consignes, 
effectuer des compréhensions en lecture ou 
encore à rédiger des textes. 

Il importe alors de consulter une ortho-
phoniste sans tarder. Celle-ci est spécialisée 
dans l’identification et la rééducation des 

troubles de la lecture et de l’écriture, dont la 
dyslexie. De plus, si les faiblesses aux plans 
de la lecture et de l’écriture sont en lien avec 
le langage oral, elle sera la professionnelle 
la plus qualif iée pour aider l’élève. Celle-ci 
pourra aussi recommander des mesures 
d’aide appropriées à mettre en place en 
classe. Elle est donc la spécialiste tant pour 
identifier la source de la diff iculté, que 
pour établir des liens avec les autres sphères 
du développement ou diff icultés présentes 
(ex. TDA/H), ainsi que pour la rééducation 
du trouble qui pourrait affecter le langage 
oral (parlé) et/ou écrit.

C’est pourquoi il importe de ne pas tar-
der à consulter en orthophonie. La préven-
tion ou la prise en charge précoce permet 
de diminuer, voir éliminer un retard sur le 
plan des apprentissages scolaires. N’hésitez 
donc pas à consulter !

Bonne rentrée à tous !

L’évolution de votre enfant vous préoccupe ?

Zoom sur les difficultés d’apprentissage
Les troubles d’apprentissage ne sont pas tous identiques. Certains sont liés à un déficit de l’attention (TDA/H), d’autres sont en lien 
avec un trouble de langage, tandis que d’autres encore peuvent faire partie d’une problématique développementale plus globale  
(ex. : autisme, déficience intellectuelle, etc.).

9030, boul. de l’Ormière, suite 205

www.ocapitale.ca
418 476-5768

Services adaptés 
aux besoins de l’enfant 
et de sa famille :

• Retard/trouble de langage (0-18 ans)
• Dyslexie/dysorthographie
• Dif f icultés d’apprentissage
• Bégaiement
• Déglutition atypique
• Troubles du spectre de l’autisme (T.S.A.)

Orthophonie offerte à 
Lac-Beauport et Stoneham

Ergothérapie et aide aux devoirs également disponibles
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Le travail et les études sont formateurs 
pour les jeunes et c’est une étape à 
franchir pour s’intégrer à la société, 

tout en procurant plusieurs avantages. Les 
jeunes qui travaillent gagnent en autono-
mie et acquièrent de l’expérience. C’est une 
période qui nourrit l’estime de soi et qui 
aide à développer une discipline plus rigou-
reuse. De plus, c’est une manière de pouvoir 
s’offrir des biens de consommation qu’ils 
ne pourraient avoir autrement. Cependant, 
tout est une question de dosage.

La plupart des jeunes qui ont un travail 
rémunéré réussissent leurs études. 

Selon M. Jacques Roy, professeur au 
Cégep de Sainte-Foy et membre-chercheur à 
l’Observatoire Jeunes et Société, « Le travail 
pendant l’année scolaire n’est pas un ennemi 
des études en soi. Travailler pendant les 
études peut contribuer au développement 
personnel et à l’engagement dans les études. 
Cependant, tout est question d’équilibre. »

Quand peut-on dire que notre jeune 
travaille trop ?

Les étudiants qui travaillent 25 heures et 
plus par semaine sont trois fois plus nombreux à 
cumuler les échecs scolaires. Ils accordent ainsi 
moins de temps à leurs travaux et démontrent 
souvent moins d’intérêt pour leurs études. 
Enfin, un étudiant sur six appartenant à ce 
groupe songe à abandonner son programme 
d’études, selon le Comité régional pour la 
valorisation de l’éducation (CREVALE). 

Voici certains signes constatés lorsque 
l’enfant n’arrive pas à concilier son travail et 
ses études :
•	L’emploi empêche de consacrer le temps 
	 nécessaire aux travaux scolaires
•	L’intensité du travail rémunéré augmente  
	 lorsqu’ils sont en période d’examens ou de  
	 fin de session, par exemple au cours du 
	 mois de décembre
 •	Ils s’absentent de leurs cours à cause de  
	 leur emploi
• Ils prolongent la durée de leurs études pour 
	 concilier études et emploi
 •	Ils n’ont plus l’énergie nécessaire pour faire 
	 leurs travaux scolaires

 •	Leurs notes sont faibles et ils manquent de 
	 motivation face à leurs travaux scolaires

Comment construire un horaire travail/
école équilibré afin d’assurer la réus-
site scolaire et la santé de son jeune ?
Pour construire un horaire équilibré entre le 
temps travaillé et les tâches liées à sa scolari-
sation, il faut considérer plusieurs aspects : 
le temps des cours à l’école, le temps attri-
buable aux études et aux travaux scolaires, 
le temps pour effectuer les transports, le 
temps consacré aux activités parascolaires, 
aux stages, etc. Une bonne conciliation doit 
se faire en accordant la priorité aux études 
et au temps nécessaire à sa réussite scolaire. 
Une mauvaise conciliation apparait évi-
demment lorsqu’il y a cumul de retards et 
échecs scolaires. De plus, et pire encore, une 
mauvaise conciliation pourrait mener au 
décrochage scolaire.

Une bonne complicité parentale est 
importante afin de pouvoir les soutenir 
s’ils se mettent à risque d’échecs sco-
laire. Les enfants suivent généralement le 
modèle de leurs parents pour ce qui est du 
parcours scolaire qu’ils ont eux-mêmes 
traversé. Faire preuve d’un modèle d’équi-
libre et prioriser les études en fonction 
d’une bonne réussite scolaire demeure la  
solution gagnante !

Le défi travail-étude 

Votre enfant veut  
travailler durant  
son année scolaire ?
Plusieurs étudiants travaillent durant leurs études et souvent 
par choix. En atteignant l’âge requis en milieu du secon-
daire, c’est un enfant sur dix qui commencera rapidement 
à travailler, et plutôt trois enfants sur dix dès la fin de cette 
étape scolaire. Au niveau des études collégiales, c’est plutôt 
soixante-dix pour cent des élèves qui seront sur le marché  
du travail tout en étant aux études. Portes ouvertes

dimanche 21 septembre
de 9h à 14h
Un milieu de vie dynamique, grouillant d’activités.

Des professeurs énergisants qui encadrent et accompagnent 

les élèves dans leur réussite.

Venez découvrir une école secondaire privée  qui offre 

tellement plus : 4 profils d’étude (scolaire, sports, langues 

et éducation internationale, comédie musicale), 4 plateaux 

de gymnase, 3 terrains à surface synthétique, salle de 

conditionnement physique, piscine (3 bassins), des activités

sportives, musicales, scientifiques et théâtrales à profusion. 

C’est ça, l’ÉNERGIE Saint-Jean-Eudes.

Transport scolaire privé disponible
pour les secteurs suivants : 

saint-jean-eudes.com

Examens d’admission
les samedis 25 octobre et 1er novembre 2014 dès 8h.

Saint-Jean-Eudes offre un enseignement en français conduisant
à l’obtention d’un diplôme d’études secondaires.

650, avenue du Bourg-Royal,
Québec  G2L 1M8
418.627.1550

• Lac Beauport
• Charlesbourg
• Beauport
• Stoneham

• St-Émile
• Neuchatel-Est
• Lebourgneuf 

• Domaine de la Capitale
• île  d’Orléans 
• Côte-de-Beaupré

 conseilmediation.fortin@gmail.com / www.conseilmediation.com

spécial rentrée
Par Marie-Josée Fortin, médiatrice familiale

« Travailler pendant les 
études peut contribuer  
au développement per-
sonnel et à l’engagement 
dans les études. Cepen-
dant, tout est question 
d’équilibre. »
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 louis.antoine.gagne@gmail.com

spécial rentrée
Par  Louis-Antoine Gagné

Sans hésitation, Monsieur Blouin 
nous oriente vers le régime enre-
gistré d’épargne-études (REEE). 

Un REEE est un régime d’épargne-études 
enregistré auprès du gouvernement qui 

vous permet de mettre de l’argent de côté 
expressément pour les études de vos enfants. 
L’argent pourra être utilisé pour divers frais 
d’études, y compris les frais de scolarité, les 
manuels et les frais de subsistance. Comme 

dans un régime enregistré d’épargne-re-
traite (REER), les revenus accumulés au 
sein du régime croissent à l’abri de l’impôt, 
jusqu’au moment du retrait. Ceci signifie 
que les revenus générés par les placements 

dans un REEE ne sont pas imposés tant 
que les fonds demeurent dans le régime. 
Lorsque l’argent est retiré pour payer les 
frais d’études postsecondaires de l’enfant, 
les gains et les cotisations du gouvernement 
sont imposés entre les mains de l’enfant,  
qui, à titre d’étudiant, pourrait payer peu ou 
pas d’impôt.

Le gouvernement octroie aussi des  
subventions au régime afin de vous inciter 
à économiser pour les études. Quel que soit 
votre revenu familial, le gouvernement fédé-
ral paiera une subvention de 20 % des coti-
sations versées dans l’année à tous les REEE 
pour un bénéf iciaire admissible, jusqu’à 
un maximum de 500  $ à l’égard de chaque 
bénéficiaire, jusqu’à un plafond cumulatif  
de 7 200 $. 

Depuis le 21 février 2007, le gouverne-
ment du Québec a mis en place l’Incitatif 
québécois à l’épargne-études (IQEE). Cette 
mesure fiscale vise à encourager les familles 
québécoises à épargner pour les études de 
leurs enfants et de leurs petits-enfants, dès 
leur premier âge. Cette mesure prend la 
forme d’un crédit d’impôt remboursable 
qui sera versé directement dans un régime 
enregistré d’épargne-études (REEE) ouvert 
dans une institution financière ou chez tout 
autre fournisseur de REEE. Un REEE peut 
recevoir, pour une année, une somme corres-
pondant à 10% des cotisations nettes versées 
dans l’année, jusqu’à concurrence de 250 $. 
De plus, depuis 2008, un montant de droits 
accumulés pendant les années précédentes 
peut s’ajouter au montant de base, jusqu’à 
concurrence de 250 $ par année.

Il est donc le temps de rencontrer votre 
conseiller financier afin de planifier les 
études postsecondaires de vos enfants. Pro-
fitez des généreux incitatifs gouvernemen-
taux afin d’offrir à vos protégés la chance 
d’étudier sans tracas. 

Conseils d’épargne-études 

Comment épargner pour les études de ses enfants ?
Votre petit commence sa première année ou encore traverse-t-il dans la cour des grands au secondaire, que d’émotions! Très rapide-
ment viendra le temps où il devra faire son choix de carrière et s’orienter vers des études collégiales ou même universitaires. Avez-
vous pensé planifier l’aspect financier de ses études postsecondaires? L’Écho du Lac a rencontré Yves Blouin des Services financiers 
Blouin et Blouin inc. afin d’en apprendre un peu plus sur les stratégies à adopter afin d’épargner en prévision des études postsecon-
daires de vos enfants ou de vos petits-enfants.

Porsche recommends

Centre Porsche Québec
2240, RUE CYRILLE-DUQUET
QUEBEC  QC  G1N 2G3
418-PORSCHE (767-7243)
www.porschequebec.com

©2014 Porsche Cars Canada, Ltd. Porsche recommande le port de la ceinture de sécurité et le respect du code de la route en tout temps.

Un jour peut être aujourd'hui.

Ce qui vous a paru inaccessible pendant si longtemps est soudainement à votre portée. Un véhicule d'occasion certifié
Porsche Approved est votre chance de réaliser le rêve que vous pensiez irréalisable. Rassurez-vous, votre rêve est offert avec
une garantie complète, sans aucune franchise et l'assistance routière 24 heures de Porsche. Et la certitude que le personnel
des ventes dévoué de Porsche vous a aidé à trouver la meilleure Porsche, celle qui vous convient. Visitez votre Centre Porsche
pour découvrir à quel point le rêve peut être accessible. Porsche. Il n'y a pas d'équivalent.

Le rêve commence à porsche.ca/fr/approved

Il m’en faudra plus que ça pour mes études!
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 louis.antoine.gagne@gmail.com

spécial rentrée
Par  Louis-Antoine Gagné

La majorité des parents ne consulte 
que lorsque l’enfant présente des 
signes de mauvaise vision. C’est une 

erreur puisque les problèmes apparaissent 
généralement tôt dans le développement et 
c’est à cet âge que l’on pourra améliorer la 
situation de l’enfant. On sera ainsi en mesure 
de prévenir l’apparition d’un œil paresseux, 
ce trouble oculaire qui affecte des milliers 
d’enfants et qui est presque  toujours réver-
sible, à condition d’être traité à temps. Selon 
Nicolas Brunet, optométriste pour le groupe 
Marchand à Charlesbourg, la première règle 
que tous devraient suivre consiste à passer un 
examen annuel. L’Ordre des optométristes 
recommande par ailleurs le dépistage précoce 
des problèmes visuels, soit un premier examen 
de la vue vers l’âge de 3 ans et par la suite un 
examen annuel à partir de l’âge de 4-5 ans.

Près du quart des enfants de moins de 
6 ans ont un problème visuel, alors que 
seulement le tiers d’entre eux consultent 
annuellement un optométriste. En effet, 
lorsqu’un problème visuel est découvert, il 
est généralement traité par des lunettes, des 
lentilles cornéennes, des exercices visuels 
et même parfois par chirurgie. Il importe 
cependant que le traitement soit effectué 
le plus tôt possible, puisque, tout retard 
peut conduire au développement d’un œil 
amblyope (œil paresseux)  ou des anomalies 
de la vision binoculaire comme l’absence 
d’une bonne vision en trois dimensions.

En terminant, voici quelques conseils 
pour protéger les yeux de vos enfants. 
Lorsque l’enfant écoute la télévision, il 
doit demeurer dans une position assise, 
à une distance d’au moins deux mètres de 

l’écran. Lorsque celui-ci utilise l’ordina-
teur, une distance de 55 à 65 cm est requise, 
selon le format de l’écran. Les activités de 
près, comme la lecture, les casse-têtes et le 
bricolage, devraient être effectuées à une 
distance d’au moins 30  à 40  centimètres, 
soit l’équivalent de la distance entre le 
coude et le milieu de la main. Comme pour 
bien d’autres activités, c’est souvent l’abus 
qui est source de stress et de fatigue pour 
l’œil. Une pause régulière de 20 secondes, à 
regarder au loin, toutes les 20 minutes, est 
une bonne façon d’éviter le développement 
de problèmes visuels. Augmenter les acti-
vités physiques, à l’extérieur, est reconnu 
comme un moyen de réduire le risque d’ap-
parition ou de progression de la myopie. 
Il faut donc encourager les enfants à aller 
jouer dehors.

L’importance d’une bonne vision pour la réussite scolaire

De bons yeux pour réussir
Quel est l’élément le plus important afin d’assurer la réussite scolaire de vos enfants : des yeux 
fonctionnels et en santé. En effet, beaucoup d’enfants éprouvant des difficultés scolaires présentent 
aussi un problème de vision pénalisant leur rendement scolaire. C’est pourquoi l’Ordre des optomé-
tristes du Québec encourage fortement les parents à consulter un spécialiste afin de procéder à un 
examen de la vue et ainsi déceler tout problème de vision ou de coordination des yeux.

PORTES OUVERTES
19 octobre 2014 9 h à 13 h

CHOIX DE PROGRAMMES 
DIVERSIFIÉS

•	 Programme	d’éducation 
	 internationale		(PEI)

•	 Football

•	 Multisports

•	 Vélo	de	montagne

•	 Badminton

•	 Cheerleading

•	 Arts	visuels

•	 Drumline

•		 Hockey	développement

MILIEU DE VIE DYNAMIQUE

 •	 Harmonie
 
	 •	 Stage	Band
 
	 •	 Drumline

	 •	 Théâtre

	 •	 Sorties	éducatives

	 •	 Voyages	étudiants	

	 •	 Sports	interscolaires

	 •	 Activités	parascolaires

	 •	 Gala	du	Mérite

	 •	 Fête	de	la		 	 	
  reconnaissance

ENCADREMENT	DE	QUALITÉ

 • Tutorat 
	 •	Soutien	pédagogique
	 •	Suivi	personnalisé
	 •	Cours	d’appoint
	 •	Orthopédagogie
	 •	Ateliers	de	récupération
	 •	Aide	technologique

 SERVICES PROFESSIONNELS QUALIFIÉS

 •	Techniciens	en	éducation	spécialisée
	 •	Enseignants-ressources
	 •	Orthopédagogue
	 •	Psychologue
	 •	Psychoéducateur
	 •	Conseillers	d’orientation
	 •	AVSEC
	 •	Infirmière	(CLSC)
	 •	Policière	école

1090,	chemin	de	Château-Bigot		 
Québec	(Québec)		G2L	1G1	
www.sentiers.csdps.qc.ca

Votre enfant force-t-il des yeux?
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Il est très important de surveiller le poids 
du sac d’école de nos enfants. En effet, la 
pesanteur d’un sac à dos ne devrait pas 

dépasser 10  % du poids corporel de l’enfant. 
C’est ce que préconise l’Association des chi-
ropraticiens du Québec. C’est donc dire qu’un 
adolescent dont le poids est de 110 livres ne 
devrait pas porter un sac à dos de plus de 11 
livres. Au-delà de ça, il risque d’avoir de graves 
problèmes de dos à l’âge adulte. 

La docteure Julie Lemaire, Chiroprati-
cienne à la Polyclinique du Lac, nous recom-
mande aussi de bien ajuster son sac à dos. Il faut 
utiliser les deux courroies du sac et s’assurer 
que la longueur est la même de chaque côté. La 
courroie de la taille installée sur certains sacs 

à dos est utile, car elle permet d’alléger le poids 
sur les épaules. La spécialiste conseille aussi 
de ne jamais porter son sac à dos sur une seule 
épaule, ce que font souvent les adolescents. On 
doit aussi porter une attention particulière à 
la façon dont est rempli le sac à dos. Placez 
toujours les items les plus lourds, comme les 
cartables et les manuels scolaires, vers l’arrière 
du sac et les items plus légers vers l’avant. De 
cette façon, le poids du sac sera bien réparti.

Il faut aussi veiller à bien aménager l’espace 
de travail. Julie Lemaire nous recommande de 
surveiller à ce que la table de travail ne soit pas 
trop basse par rapport à la chaise, de façon à 
ce qu’on évite d’avoir le dos arrondi. Les yeux 
de l’utilisateur devraient se trouver à la même 

hauteur que le haut de l’écran. Il peut donc être 
pratique d’utiliser un bottin téléphonique afin 
de rehausser l’ordinateur. On recommande 
aussi d’utiliser un clavier indépendant dans le 
cas de l’utilisation d’un ordinateur portable.  
On s’assurera donc que les épaules de notre 
enfant ne soient pas trop élevées lorsqu’il a les 
bras sur la table. 

Avec l’avènement des tablettes électro-
niques, votre enfant pourrait avoir tendance à 

utiliser sa précieuse tablette étendu sur son lit 
et couché sur le ventre, ce qui est totalement à 
proscrire. Même si l’objet est petit et mobile, il 
est recommandé de l’utiliser comme un ordi-
nateur en employant un support pour tablette, 
qui permettra à celle-ci d’être à la verticale et à 
la hauteur des yeux. En appliquant ces simples 
recommandations, vos enfants garderont un 
dos en santé et éviteront ainsi les maux qui 
pourraient les accabler en vieillissant.

Bien se tenir pour éviter les bobos 

Ergonomie et posture 
à l’école et à la maison
Un sac trop lourd surchargera les épaules de vos enfants  
occasionnant ainsi des risques de blessures. Étant en pleine  
croissance, il est très important de faire attention à leur posture 
lorsqu’ils font des devoirs ou lorsqu’ils travaillent sur un ordina-
teur. Voici quelques petits trucs pour garder un dos en santé !

S’assoir et s’organiser convenablement pour le travail à l’ordinateur se fait aussi simplement! 
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Encerclez votre choix

Assis en train de lire    0 1 2 3

En regardant la télévision    0 1 2 3

En position inactive  0 1 2 3
dans un endroit public 

Comme passager en voiture    0 1 2 3 
pour une heure

Être allongé en après-midi    0 1 2 3

Parler en position assise    0 1 2 3

Assis tranquille après le lunch 0 1 2 3

En arrêt pour quelques     0 1 2 3
minutes dans le trafic   

Total : ���������� 0 +___+___+___=        
Merci

0 = Aucun risque 
de m’endormir

2 = Risque modéré 
de m’endormir

1 = Faible risque 
de m’endormir

3 = Risque élévé 
de m’endormir

0-6: Peu de somnolence. Toutefois, si vous vous réveillez fatigué 
le matin ou si vous expérimentez de la somnolence diurne, 
consultez votre médecin à ce sujet.       

7-10 Somnolence accrue. Risques de complications 
cardiovasculaires et augmentation des symptômes de 
dépression et anxiété.

> 11 Somnolence excessive. Somnolence pouvant être dangereuse 
et risques augmentés de complications cardiovasculaires et 
autres. Consultez votre médecin sans tarder.

Contactez-nous pour discuter de vos résultats : 418 623-1727

Résultats
Test de sommeil • Traitement CPAP 

Complétez l’échelle  
de somnolence d’Epworth.

www.solutionsapneesommeil.ca | info@solutionsapneesommeil.ca

Ronflements, fatigue, somnolence diurne...
Peut-être souffrez-vous d’apnée du sommeil? 

Fatigué 
d’être fatigué ?

Sur rendez-vous seulement:
418 623-1727

CHARLESBOURG (Carrefour Charlesbourg)

SAINTE-FOY (Place de la Cité, 2e étage)

QUÉBEC (425, boul. René-Lévesque Ouest) 

Consultation GRATUITE 

Visitez-nous au 
Salon FADOQ 3-4-5 oct.

à ExpoCité

 louis.antoine.gagne@gmail.com

spécial rentrée
Par  Louis-Antoine Gagné



25, 26 octobre et 1er novembre 2014

Tous les élèves travailleront avec la tablette numérique iPad. Cet outil
leur permettra d'avoir accès à diverses applications pédagogiques et
les habilitera à maîtriser les différents aspects de cette technologie.

Nouveau programme!

Examens d’admission :

Branchés iPad

ÉCOLE SECONDAIRE MONT-SAINT-SACREMENT
200, boul. Saint-Sacrement, Saint-Gabriel-de-Valcartier (Québec)  G0A 4S0
Téléphone : 418 844-3771  | Télécopieur : 418 844-2926
Courriel : ecole@mss.qc.ca

mss.qc.ca

portes ouvertes
21 septembre 2014      |      10 h 30 à 15 h 30

découvre ta vraie nature!

E N S E I G N E M E N T  D I S P E N S É  E N  F R A N Ç A I S

Mont-Saint-Sacrement

« Une éducation 
de qualité pour
changer le monde! »
Les apports interculturels et humanistes du 
programme d’éducation internationale (PEI) 
favorisent une formation complète pour tous
nos élèves.

Une approche pédagogique
ENCADRANTE

• Une directrice des services pédagogiques 
et deux directeurs de cycle 

• Un enseignant titulaire pour chaque groupe
d’élèves

• Des comités d’enseignants

• Une équipe de surveillants attentifs au 
bien-être des élèves

CENTRÉE SUR LES BESOINS DES ÉLÈVES

• Les élèves au centre des décisions

• Une pédagogie dynamique et variée

• Des enseignants disponibles le midi

• Des centres d’aide en français et en 
mathématiques ouverts tous les midis

• Des activités de récupération

EFFICACE

• Une communication fréquente entre 
parents, enseignants et directeurs

• Un portail Internet accessible aux parents

Une organisation scolaire 
souple permet de combiner des
profils de formation variés
• PROFIL DE LANGUES

Français  |  Anglais  |  Espagnol

• PROFIL ARTISTIQUE
Art dramatique  |  Arts plastiques
Concentration musique

• PROFIL SCIENTIFIQUE
Expo-sciences

Programme MSS-Actif
UNE ACTIVITÉ SPORTIVE DE TON CHOIX...

• Sports de glisse

• Plein air 

• Multisports

• Biathlon 

• Équitation

Vie étudiante remplie d’activités
• Activités socioculturelles, artistiques 

et de communication

• Activités humanitaires

• Activités communautaires

• Gouvernement étudiant

Des voyages
• Espagne, Maroc, Grèce, San Francisco, 

Toronto, Vancouver, New York, 
Boston

Des activités sportives
• Ligues sportives intrascolaires

• Ligues sportives interscolaires
Triathlon - Cheerleading - Basket-ball
Soccer - Badminton - Ultimate Frisbee
Cross country - Rugby - Football
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Cette Politique-cadre énonce des orien-
tations que les écoles primaires et 
secondaires sont invitées à appliquer. 

Parmi elles, une programmation d’activités 
physiques parascolaires qui correspondent non 
seulement aux goûts et intérêts des jeunes, mais 
également à leur stade de développement. 

Priorités
La grande majorité des établissements pri-
maires et secondaires offre des activités phy-
siques parascolaires sur l’heure du diner ou 
après l’école. Cependant, leur programmation 
ne répond pas toujours aux priorités souli-
gnées dans la Politique-cadre du MELS. Voici 
quelques repères qui permettent d’analyser la 

qualité des activités physiques parascolaires 
d’une école :
•	 Participation des jeunes à la détermination 
	 de l’offre d’activités (consultation, comité, 
	 arbitrage, promotion, animation auprès  
	 des plus jeunes, etc.)
•	 Activités orientées simplement vers le jeu 
	 (plaisir) et non juste la compétition
•	 Activités qui répondent aux intérêts des filles
•	 Activités culturelles, sociales ou éducatives 
	 qui bougent (ex.  : préparation physique à  
	 un voyage, danse africaine, spectacle  
	 de cirque, etc.)
•	 Activités diversifiées en collaboration 
	 (ville, entreprise privée, club privé, etc.)
•	 Activités qui tiennent compte du stade  

	 de développement des jeunes (éviter la 
	 spécialisation hâtive vers les sports  
	 traditionnels)
•	 Activités pour la vie (acquisition de saines 
	 habitudes après l’école secondaire)

Règle générale, les activités physiques 
parascolaires sont encadrées par le service de 
garde au niveau primaire et par le département 
d’éducation physique au niveau secondaire. 
Néanmoins, la direction d’école demeure la 
responsable de la qualité, de la diversité et de 
l’encadrement de ces services.

Bienfaits
Les activités physiques parascolaires sont d’une 
importance capitale pour les jeunes, car elles 
permettent de les faire bouger quotidienne-
ment, défi qui est parfois difficile en dehors de 
l’école. À cet égard, les directives canadiennes 
recommandent 60 minutes d’activité physique 
modérée à élevée pour les enfants âgés de 5 à  
17 ans. De plus, bouger à l’école ou ailleurs 
(maison, club sportif, extérieur, etc.) a des 
bienfaits scientifiquement reconnus sur le déve-
loppement global de l’enfant. Voici une syn-
thèse de récentes études portant sur les impacts 
de l’activité physique auprès des jeunes :
•	 Sentiment d’appartenance à un groupe
•	 Persévérance scolaire (sports de compéti-
tion)
•	 Amélioration de la condition physique  
	 et motrice
•	 Confiance en soi et autonomie à faire de 
	 l’activité physique à l’âge adulte

•	 Favorise l’engament en classe et  
	 l’autorégulation attentionnelle 
•	 Augmente la créativité et la concentration
•	 Améliore la mémoire en mathématiques,  
	 en lecture et en orthographe
•	 Améliore la circulation sanguine et  
	 l’approvisionnement d’oxygène au cerveau
•	 Diminue le stress, améliore l’humeur  
	 et augmente les facteurs de croissance
•	 Aide à contrôler l’impulsivité

Je vous souhaite une bonne rentrée scolaire 
et n’oubliez pas de faire bouger vos enfants !

Activités physiques parascolaires

Les bienfaits sur la 
santé de nos enfants
Depuis 2006, le ministère de l’Éducation, du Loisir et du Sport 
(MELS) s’est engagé à agir de concert avec le réseau scolaire  
afin d’améliorer la santé des jeunes par la création d’une  
Politique-cadre portant sur une saine alimentation et un mode  
de vie physiquement actif.

Joël Beaulieu est consultant en motricité pour 
A+ Action.
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Transport d’autobus à partir 
de l’école Montagnac et 
l’école du Boisé

»

École Secondaire du

MONT-SAINTE-ANNE

Salon des 
Premières-Seigneuries
Dimanche 5 octobre, 9 h à 15 h 
à la Polyvalente de Charlesbourg

90% de nos élèves des groupes de 
concentrations sportives sont diplômés 
après 5 ans comparativement à 86,6% pour 
le privé (cohorte des finissants 2012).

INFORMATIONS
ADMISSION
Carl Richard 
418 821-8053 #4728  
www.montsainteanne-csdps.ca : 
onglet « concentrations et options »

L’ÉQUILIBRE PARFAIT 

ENTRE LE SPORT ET LES ÉTUDES

Hockey scolaire-élite 
Entraineurs certifiés et superviseur 

académique pour chaque élève-athlète

www.esmsa.lhps.ca

Ski, ski de fond et planche
Entraineurs passionnés et périodes encadrées 

pour l’étude après chaque jour à la montagne

www.etudessports.com

Un encadrement académique personnalisé et à la fine pointe

PORTES
OUVERTES

Mercredi 
8 octobre à 19 h

 jb@aplusaction.com

spécial rentrée
Par Joël Beaulieu, Ph. D. (c), Consultant en motricité, A+ Action
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Solution A : transformer le repas du 
soir en lunch du lendemain
Tout se congèle, ou presque! N’hésitez pas 
à cuisiner de doubles portions et à conserver 
les restes pour concocter un autre repas. Par 
exemple, un saumon accompagné de quinoa et 
de légumes, cuisiné en 8 portions plutôt que 4, 
pourrait très bien devenir une salade de sau-
mon le lendemain midi et quelques portions de 
quinoa au congélateur pour un prochain repas 
plus pressé.

Solution B : planifier les repas de la 
semaine la fin de semaine
En famille, on sort tous les livres de recettes 
et on désigne quelqu’un pour les fouilles sur 
internet. Il est bien de trouver 3 à 5 recettes 
pour lesquelles on fait une liste d’épicerie 
incluant les accompagnements et les indispen-
sables manquants.

On tente le plus possible de cuisiner les 
recettes en plusieurs portions pour les lunchs 
du lendemain ou afin de les faire congeler.

Solution C : opter pour des aliments 
rapides
Rien n’a été planifié, on a très peu de temps 
pour cuisiner, il reste la solution de piger dans 
les indispensables et de se concocter un repas 
équilibré décomposé. On pense par exemple à 
une portion de thon en conserve accompagné 
d’un œuf à la coque, de crudités, d’un yogourt 
et d’un fruit. Les légumineuses, les œufs, les 
poissons en conserve et les produits laitiers 
remportent la palme de la rapidité en cuisine 
tout en étant une bonne source de protéines.

Le sandwich peut également dépanner, à 
condition d’y mettre les bons ingrédients. Mes 
collègues et moi proposons quelques idées de 
garnitures intéressantes que l’on peut disposer 
dans divers types de pain : 
•	thon et câpres;
•	saumon fumé, fromage à la crème, luzerne;
•	dinde, avocat, fromage suisse et luzerne;
•	oeufs, mayonnaise, céleri et échalotes;
•	t o f u ,  m ayo n n a i s e ,  m o ut a rd e,  c é l e r i  
	 et échalotes ou oignons verts;
•	saumon et mayonnaise Dijon; 
•	lanières de poulet, menthe fraiche  
	 et houmos; 
•	viande à fondue cuite, salsa, crème sure  
	 et coriandre; 
•	poulet et cornichons sucrés; 

•	oeufs, échalotes et luzerne; 
•	végépâté, fromage et carottes râpées; 
•	d i n d e,  ol ive s  n oi r e s ,  p i m e nt  et  
	 mayonnaise; 
•	h a r i c ot s  n oi r s ,  f e t a ,  t o m at e s  e t  
	 coriandre, etc.

Un simple rappel
Peu importe les stratégies mises en place, 
il est important de se rappeler qu’un lunch 
nourrissant et équilibré doit contenir 3 
groupes alimentaires sur 4.

Une source de protéines : 
Poisson, œuf, houmos, fromage, légumi-
neuses, produits de soya, noix, beurre de 
noix, volaille, viande.
•	Optez pour les produits maigres.
•	Incorporez les protéines végétales 
quelques fois dans la semaine.

Fruits et légumes. 
Une à deux portions de légumes et, 
idéalement, une portion de fruits 
(frais, surgelés ou en conserve) 
•	Plus c’est coloré, mieux c’est.
•	Optez le plus souvent pour des légumes et 
des fruits entiers plutôt que pour des jus, qui 
sont moins rassasiants.

Pains et céréales. 
Tentez de ne pas dépasser l’équivalent d’un 
poing en termes de volume pour la portion. 

Optez pour des produits de grains 
entiers.
Variez  : avoine, maïs, blé, quinoa, millet,  
amarante, pomme de terre, patate douce, etc.

Lait et substituts. 
Deux à quatre portions par jour, selon le 
groupe d’âge 
•	Privilégiez le yogourt nature auquel  
	 vous pouvez ajouter des fruits.
•	Choisir un fromage à 20% et moins  
	 de matières grasses.

Recettes suggérées :
http://nutrisimple.com/fr/recettes-salades/salade-
de-quinoa-aux-fraises-et-%C3%A9pinards
h t t p : / / n u t r i s i m p l e . c o m / f r /
recettes-mets-principaux/delicieux-chop-
suey-au-poulet-simplifie-a-5-ingre

Quoi mettre dans les boites à lunch?

Conseils pratiques et idées de recettes
Faire des lunchs, c’est une discipline! Comment rendre la boite à 
lunch attrayante, variée, colorée et savoureuse? Et comment réus-
sir à la remplir jour après jour ? Tout un défi! Voici plusieurs trucs, 
stratégies et idées de recettes pour y parvenir.

Misez sur une boite à lunch attrayante, variée, colorée et savoureuse.

Gervais Pelletier
COURTIER IMMOBILIER

418 570-6610

Vous désirez
vous rapprocher 
de la ville ?
Voici 
l’occasion !

841 Av. Madeleine-De Verchères 

Occasion exceptionnelle d’habiter 
le quartier St-Sacrement près des 
cégeps et de l’université. Maison 
totalement restaurée sur 3 
étages, 4 ch. 2 salles de bain 

839 Av. Madeleine-De Verchères 
Très beau cottage jumelé, 
cuisine et salle de bains au goût 
du jour, foyer. 4 chambres, 
adossé au parc du collège 
Bellevue, quartier très recherché!

ST-SACREMENT ST-SACREMENT

499 000 $535 000 $ sans taxes

Gervais PelletierGervais Pelletier
COURTIER IMMOBILIER

 www.nutrisimple.com

spécial rentrée
Par  Andréanne Martin, Nutritionniste – Diététiste
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Tout d’abord, je tiens à dire qu’il s’agit d’un 
sujet un peu controversé. De manière 
générale, on peut malgré tout s’entendre 

pour dire que le terme « douleurs de croissance » 
ne serait pas tout à fait exact. Il faut bien me com-
prendre ici : les douleurs peuvent être bien réelles; 
par contre, elles ne seraient pas de façon normale 
liées uniquement à la croissance. En d’autres 
mots, il ne serait pas «normal» d’avoir mal même 
en grandissant. Ce seraient des facteurs autres 
que la croissance qui expliqueraient la douleur. 
Ceci étant dit, il ne faut pas s’alarmer non plus dès 
qu’une douleur apparait. Après tout, le seuil de 
tolérance à la douleur est variable d’une personne 
à l’autre et une des théories liées aux «douleurs de 
croissance» est que chez certains jeunes, ce seuil 
de sensibilité à la douleur pourrait être moins 
élevé; il tendrait à augmenter avec l’âge, causant 
ainsi une diminution voire une disparition des 
douleurs perçues. 

Avant d’aller plus loin, j’aimerais préciser que 
le terme «douleur de croissance» fait référence à 
une douleur non visible (aucune lésion, ni rougeur, 
ni enflure) ressentie au niveau des jambes et des 
pieds (souvent des deux côtés), généralement d’ori-
gine inconnue et se manifestant surtout en fin de 
journée et même durant la nuit. Une étude a estimé 
que ces douleurs toucheraient environ 37% des 
jeunes âgés de 4 à 6 ans. Par contre, elles peuvent 
affecter les jeunes à des âges bien plus étendus.

Parmi les autres facteurs suspectés, on retrouve 
la fatigue associée à un niveau élevé d’activité phy-
sique. Cette théorie provient d’abord du fait que les 
parents associent souvent les périodes de douleurs 

à des périodes où l’activité physique de l’enfant a 
été plus intense. On pourrait l’expliquer par une 
certaine accumulation de déchets métaboliques 
au niveau des muscles des jambes, libérés lors de 
l’activité physique. 

Une autre théorie pouvant expliquer ces 
«  douleurs de croissance » serait le côté anato-
mique. Effectivement, certaines prédispositions 
au niveau de la posture ou de la forme des pieds 
(«pieds plats» par exemple) pourraient augmenter 
le risque de souffrir de telles douleurs en créant 
un déséquilibre quant à l’utilisation de certains 
muscles, créant une fatigue musculaire et même 
un potentiel de blessures plus important. Votre 
podiatre sera en mesure de bien évaluer ce point et 
de vous conseiller au besoin.

Au niveau des traitements, certaines études 
ont démontré que des exercices d’étirements faits 
quotidiennement peuvent aider au soulagement 
des douleurs, de même que le massage des régions 
douloureuses par le parent. L’ajout de semelles par-
ticulières ou d’orthèses plantaires lorsque néces-
saires peuvent aussi aider à améliorer la situation. 
Suite à une évaluation biomécanique complète, le 
podiatre sera en mesure de vous guider à travers ce 
traitement au besoin.

Je terminerai en disant qu’il faudrait garder 
en tête qu’il n’est jamais complètement normal 
d’avoir mal, et ce même durant la croissance. En 
cas de doute, il est donc important de consulter 
votre médecin ou votre podiatre afin de s’assurer 
que rien ne se cache sous cette douleur, et dans le 
but d’établir un diagnostic et un plan de traitement 
approprié au besoin.

Douleurs de croissance :  
est-ce normal ?

Tout dépend des maux !
Votre enfant se plaint de douleurs ? Vous ne voyez aucun signe 
apparent et vous ne comprenez pas trop d’où cette douleur peut 
provenir. Vous vous dites qu’il s’agit probablement de « douleurs 
de croissance » ?
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*56, Montée de la Crécerelle 

Courriel : remillardconstruction@hotmail.com
Web : remillardconstruction.com

Licence R.B.Q. : 5616-9242-01

NOUVEAU À STONEHAM

À LOUER 

PROJET DE 12 LOGEMENTS 
NEUFS ET MODERNES 

Réservez 
dès maintenant : 
418 264-8456

4 1/2 et 5 1/2 à louer 
à partir de 800$ / mois 
Livraison : juillet 2015

www.podiatredesrochers.com

spécial rentrée
Par  Dr Hugo Desrochers, podiatre

COUVERT PAR LA MAJORITÉ DES ASSURANCES PRIVÉES 
AUCUNE RÉFÉRENCE MÉDICALE REQUISE

Évaluation chez les enfants, les adultes et les ainés • Douleurs aux pieds 
Orthèses plantaires sur mesure • Chirurgie d’ongle incarné 
Verrues plantaires  • Cors et callosités • Podiatrie sportive 
Évaluation et soins du pied diabétique 

Pour des pieds en santé !

581 996-5958 www.podiatredesrochers.com

2500, rue Beaurevoir, 
local 285, Québec 
(Centre d'a�aires Les Méandres)

2683 Boulevard Talbot, 
Stoneham-et-Tewkesbury
( Voisin de la Clinique dentaire de Stoneham)

Bonne rentrée 
scolaire!
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Tout d’abord, il est important de s’infor-
mer sur la réglementation en vigueur 
dans votre municipalité pour l’éclai-

rage extérieur. Par la suite, vous devez définir 
l’utilité de celui-ci, soit pour l’esthétisme, la 
sécurité, ou encore pour le côté fonctionnel. 
Pour ce faire, il vous faudra déterminer vos 
éléments importants pour mettre en œuvre le 
désign d’éclairage, selon l’ambiance désirée et 
les points focaux choisis. Vous devez cependant 
connaitre quelques principes de base afin de 
réaliser votre éclairage parfait.

Les stationnements, allées automobiles et 
piétonnières  demandent surtout un éclairage 
de sécurité. Il est idéal d’installer sur chaque 
côté à distance régulière des bornes ou pro-
jecteurs à fuseaux larges, au sol ou dans les 
arbres, qui aideront à guider les visiteurs ou 
usagers.

Les terrasses et les coins repas sont habi-
tuellement éclairés directement pour per-
mettre une meilleure visibilité avec un éclai-
rage à fuseau large. Les murs, les structures 
et les sols qui les entourent privilégient des 
lumières indirectes comme les fuseaux étroits 
ou encore des appliqués muraux qui ajouteront 
une impression de volume, une atmosphère plus 
personnalisée et un esthétisme plus soigné. 

Les arbres et les massifs végétaux nécessitent 
un choix d’éclairage différent selon la taille des 
feuilles et la densité du feuillage. Il est conseillé 
d’utiliser un projecteur directionnel (fuseau 
étroit) pour les conifères et les arbres à gros 
feuillages. Avec les feuillages moins denses, il 
suffira d’un projecteur placé près du tronc pour 
donner un effet plus impressionnant. Les massifs 
végétaux profiteront d’un éclairage plus diffus 
afin de mettre en valeur les différents volumes et 
hauteurs de ceux-ci.

Avant d’arrêter sur un choix de luminaire, 
vous devez connaitre les deux grands principes 
de l’éclairage. Le premier étant d’éviter de trop 
éclairer. Les zones d’ombres sont importantes 
pour créer une ambiance réussie. Deuxièmement, 
il faut diriger les projecteurs et les luminaires 
vers les endroits visés, et non vers les voisins ou 
les lieux de passages routiers afin de conserver 
l’intimité et de ne pas causer de problème. 

L’installation d’un système d’éclairage 
demande beaucoup de réflexions, de préparations 
et d’ajustements. Il est fortement recommandé 
de faire affaire avec votre paysagiste pour son 
installation. De cette façon vous serez certain 
d’obtenir les résultats escomptés et un jeu d’ombre 
et lumière qui créera une ambiance qui mettra en 
valeur votre aménagement, même la nuit.

L’éclairage extérieur de votre  
aménagement paysager

Jeu d’ombre et lumière, 
comment s’y prendre !
L’éclairage extérieur est maintenant devenu un atout essentiel 
dans les projets d’aménagement paysager. Il nous permet de 
mettre en valeur structure, bassin, piscine, massif végétal, arbre, 
maison, allée automobile et piétonne, et j’en passe. Qu’il soit 
décoratif ou à des fins plus sécuritaires, nous nous devons de faire 
la lumière sur celui-ci dès la conception des plans, car son instal-
lation nécessite beaucoup de préparation pour atteindre un fini 
impeccable. Voici donc quelques points auxquels il vous faudra 
réfléchir avant de débuter.

Aménagement et éclairage planifié
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Dans ma cour
Par Catherine Bossé et Diane Gilbert, Candide Villeneuve Paysagiste inc.
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Choisissant une ville hôtesse différente 
chaque année parmi les neuf muni-
cipalités de la Jacques-Cartier, la 

grande fête – visant à faire découvrir diverses 
facettes de la MRC – fut un franc succès. Des 
artisans de toutes sortes y ont fait leurs expo-
sitions : joaillerie, peinture, accessoires mode,  
tissés au métier, produits pour le corps, pour 
ne nommer que ceux-là. De plus, différentes 
entreprises du territoire ont tenu un kiosque, 
faisant ainsi valoir leurs services, au grand 
plaisir des visiteurs. Différents ateliers étaient 
également offerts tout au long de la journée, 
en plus de la présence d’animaux exotiques 
et de jeux gonflables, le tout couronné par la 
musique du chansonnier Stef Arsenal.

Des activités pour tous les gouts !
Pour les amoureux du sport, la table ronde 
d’athlètes représentait un incontournable. 

C’était l’occasion rêvée d’en connaitre davan-
tage sur leur expérience et de prendre des 
photos en leur compagnie. Afin d’explorer 
Lac-Beauport en détail, trois tours guidés 
étaient organisés. Le circuit artistique permet-
tait de rencontrer les artistes locaux dans leurs 
ateliers, tandis qu’un autre faisait découvrir le 
Centre national d’entrainement acrobatique 

Yves Laroche dans ses moindres détails. Les 
randonnées en bateau-dragon ont, quant à 
elles, permis à quelque 90 visiteurs de contem-
pler des paysages magnifiques bordant le lac.

Après cette journée bien remplie, quelque 
350 personnes ont pris part au fameux souper 
champêtre, accompagné du groupe les Chauf-
feurs à pied, qui a agrémenté l’atmosphère avec 
sa musique traditionnelle. Le Mercedes Band 
a ensuite livré une performance fort appréciée 
du public, puis Pépé et sa guitare a pris le 
relais, afin de terminer la soirée autour d’un 
bon feu de camp.

Qu’est-ce que la fête nous réservera, l’an 
prochain ? « Pour le moment, nous en sommes 
à l’étape du bilan », explique Stéphanie Laper-
rière, agente de développement culturel pour 
la MRC de la Jacques-Cartier. Chose certaine, 
elle se tiendra à Stoneham et bien des surprises 
seront au rendez-vous !

L’Événement Découverte, pour célébrer la Jacques-Cartier

À la découverte de Lac-Beauport !
Le 23 aout dernier s’est déroulée la 7e édition de l’Événement Découverte, une journée haute en 
couleurs mettant en vedette la Jacques-Cartier. Cette année, la fête s’est tenue à Lac-Beauport, 
rassemblant quelque 700 personnes, en plus de Dame Nature, qui brillait de mille feux pour l’oc-
casion. Musique, art, ateliers et bateau-dragon sont quelques exemples démontrant la variété de la 
programmation, qui a su ravir petits et grands !

Le groupe est prêt à partir pour le circuit artistique !
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De gauche à droite : Yves Laroche, Philippe 
Laroche, Kim Lamarre, Dominic Larocque, Mylanie 
Barré et Raphaël Gagné.
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Le bateau-dragon : une belle façon de découvrir 
Lac-Beauport sous un angle différent !
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Caisse populaire
de Charlesbourg

cultureL
Par Malory Lepage

 malory@leseditionsprime.ca
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cultureL
Par Malory Lepage

 malory@leseditionsprime.ca

L e rôle – dont elle doit garder le mystère 
quant à sa nature – représente définitive-
ment une étape de plus vers son rêve. Après 

avoir fait des apparitions dans des émissions comme 
Il était une fois dans le trouble, L’auberge du chien 
noir et Les beaux malaises, la comédienne obtient 
cette fois une plus grande place à l’écran. Cette 
progression est le résultat d’un parcours étalé sur 
plusieurs années, où elle a mis toutes ses énergies.

Le fruit d’efforts soutenus
Après avoir passé un an et demi dans l’Ouest 
canadien pour parfaire son anglais, Catherine 
est revenue au Québec. À la fin de ses études 
collégiales s’enclencha le fastidieux processus de 
sélection, afin de passer au niveau supérieur de 
formation en théâtre. Ainsi, les auditions des 
jeunes comédiens se cumulent, en vue d’être choisi 
par une des six écoles de théâtre dans la province. 

Multiples rondes d’auditions, stages et retran-
chements font partie des étapes à franchir afin 
de pouvoir se former dans le domaine. Un peu à 
l’image du marché du travail, le contingentement 
est un entonnoir très serré : sur un total de 500 
appelés par année, seulement une soixantaine 
d’élus réussissent à faire leur entrée ! « Ça repré-
sente beaucoup d’efforts, de temps et d’espoir », 
déclare Catherine, à propos de cette préparation. 

Elle dut attendre un an avant d’être 
sélectionnée par le Conservatoire de Mon-
tréal. Entre temps, elle fit deux sessions à 
l’Université Laval, en études théâtrales. Ce 
parcours lui a notamment permis de jouer 
au sein de la troupe de théâtre Les Treize, 
bien connue dans la Capitale. Ce sont ensuite 
trois ans d’études, à raison de 50 heures par 
semaine, que Catherine consacra à son art, 
au Conservatoire. «  C’est presque comme 
entrer dans une religion ! », lance-t-elle à la 
blague, « C’est un dévouement total à sa dis-
cipline, en compagnie des mêmes personnes 
durant tout ce temps». Malgré le caractère 
éprouvant de la formation, la comédienne en 
est ressortie épanouie professionnellement, 
gardant une foule de bons souvenirs en tête : 
« Avant la dernière année, nous sommes par-
tis en France faire une tournée de théâtre de 
rue. J’ai passé un été magnifique !  », raconte-
t-elle, à titre d’exemple. Côté millieu de vie, 
elle n’écarte pas la possibilité de revenir à 
Lac-Beauport un jour, parmi sa famille, 
mais se plait bien sur le Plateau Mont-Royal.

Si la pression fait partie du milieu sco-
laire, elle l’est tout autant – sinon plus – dans 
le monde du travail. Son secret de survie ? 
Travailler à ses propres projets, car «  il ne 
faut pas attendre que le téléphone sonne  ». 
Nous avons bien hâte de voir la suite !

Les efforts de la comédienne portent leurs fruits

Catherine Chabot jouera dans Unité 9
Lorsque son agente lui a appris la nouvelle, Catherine n’en revenait pas : elle allait jouer dans Unité 9 ! En effet, la Lac-Beauportoise d’ori-
gine assurera une présence de trois épisodes pour la populaire série québécoise. Le tournage, qui s’est tenu durant le mois d’aout dernier, 
fut une expérience extraordinaire pour la comédienne de 26 ans. Nous l’apercevrons donc dans nos écrans d’ici le temps des Fêtes ! 

Issue d’une famille artistique, Catherine a foulé 
les planches pour la première fois en compagnie 
de Robert Fournier, dans Les Saltimbanques, à 
Lac-Beauport. « C’est grâce à lui que ma volonté 
de faire du théâtre s’est confirmée ! ».
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cultureL
Par  Sébastien Couture

 sebastien@leseditionsprime.ca

C’est sous quelques brins de pluie et 
un soleil timide que s’est malgré 
tout tenue la fête organisée par 

la CCAP. Les parents et enfants présents du 
territoire qui ont répondu favorablement à 
l’appel de l’organisation auront pu bénéficier 
de gonflables, de maquillages, de jeux animés, 
d’un spectacle, de dégustations et de multiples 
cadeaux durant tout l’après-midi ! De plus, 
ce sont les jeunes de la maison des jeunes Le 
Cabanon de Lac-Beauport qui offraient, quant 
à eux, hotdog, croustilles et liqueurs à petits 
prix; une activité d’autofinancement que les 
jeunes avaient bel et bien l’air d’apprécier. Pour 
le dessert, ce sont des centaines de cupcakes pré-
parés par l’entreprise, Les Cupcakes de Coque-
likot, qui nous ont été gracieusement offerts, et 
ce, au grand plaisir des « becs sucrés » !

Le clou de la journée fut, sans aucun doute, 
le spectacle de Théo et Fredo le magicien. 
Plaisir et sourires à profusion, les tout-petits 
auront pu se laisser emporter dans un spectacle 

où Théo, tentant de devenir magicien, aura su 
profiter de tous les secrets de la magie ensei-
gnés par son ami Fredo. « AbracadaYOOPA » 
aura laissé des souvenirs heureux aux enfants 
présents qui, par la suite, auront pu profiter 
d’une séance photo et d’autographes avec  
leurs protégés.

La CCAP a tenu à présenter cette activité 
afin d’accueillir sa fidèle clientèle qui, année 
après année, continue de manifester de l’inté-
rêt pour l’entreprise. « À la CCAP, plusieurs 
clients sont avec nous depuis le tout début et 
ce n’est pas rare de parler avec certains qui 
sont là depuis plus de vingt ans. C’est une belle 
occasion pour nous de les rencontrer à nouveau, 
et surtout  de les remercier pour cette fidélité  », 
affirme M. Stéphane Arsenault, directeur géné-
ral. Au fil des ans, la CCAP a su se renouveler et 
faire preuve d’un service très apprécié sur tout 
le territoire. L’entreprise qui suit la cadence des 
nouveautés pourra certainement vous offrir un 
autre trente ans de services de qualité.

Journée porte ouverte pour les 30 ans de la CCAP

La clientèle au rendez-vous
L’équipe de la Coopérative de câblodistribution de l’arrière-pays (CCAP) offrait une activité  
porte ouverte, le 6 septembre dernier, afin de souligner ses 30 ans d’existence. Près d’un millier  
de participants auront pu en profiter pour visiter les nouveaux locaux et s’amuser tout en  
découvrant l’ensemble des services évolutifs de l’entreprise. « AbracadaYOOPA »
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 Un après-midi divertissant
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20530, boul Henri-Bourassa, Québec

Vente et installation de pneus    Mécanique générale    Alignement

www.marcelaugarage.com

418-849-6792

SPÉCIAUX 
EN VIGUEUR

SUR LES PLUS 
GRANDES MARQUES 

DE PNEUS

Réservez vos 
pneus d'hiver 
et votre 
entreposage
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Sans aucun doute, l’engouement pour le 
jogging est favorable à l’intérêt gran-
dissant face au trail.  Cette discipline, 

alliant course à pied et randonnée en montagne, 
sait plaire à plusieurs. La combinaison d’efforts 
cardiovasculaires et d’habiletés musculosquelet-
tiques l’amène à être tout indiquée pour mener 
quiconque à s’entrainer dans le plus grand gym 
du monde qu’est la forêt. Chaque sortie est dif-
férente, dépendamment du parcours emprunté 
et/ou de la 
température.  
Les adeptes de 
montagnes y 
trouvent leur 
compte en 
alliant leurs 
« single track » 
parsemés de 
roches et de 
racines à leurs 
p r é c i e u s e s 
m o n t é e s 
menant à des 
vues spectacu-
laires. Les cou-
reurs peuvent 
aussi apprécier 
de longues portions de terrain permettant 
une course à absorption quasi idéale. Certains 
trajets sont extrêmes alors que d’autres sont 
facilement praticables par tous les membres de 
la famille. À noter que, quel que soit le parcours, 
il devient parfois inévitable de faire quelques pas 
de marche dans la visée d’éviter des rapproche-
ments non souhaités avec monsieur Bellefeuille 
ou madame Laroche!

Thomas-Olivier, mon fils de 6 ans, A-D-
O-R-E la course en sentier… des kilomètres et 
des kilomètres de défis pour un jeune garçon 
en pleine découverte. Il m’en redemande! Vous 

comprendrez donc que les enfants peuvent 
aussi retirer du plaisir de cette activité. Le fait 
de franchir les racines, de sauter du haut d’une 
roche, de contourner les arbres et de parfois se 
mouiller les orteils dans les ruisseaux devient, 
pour eux, un véritable jeu de défis. Quel enfant 
n’aime pas les défis  (avec un rigolo-risque de 
revenir un peu bouetté à la maison) ? 

Il demeure facile d’associer le  trail et le 
«  crosscountry  ». Quoique ces deux sports 

rencontrent cer-
taines similitudes, 
ils ne peuvent être 
mis dans le même 
panier. Les épreuves 
de crosscountry 
sont fédérées alors 
que celles de trail 
ne le sont pas. La 
fédération d’athlé-
tisme, régissant le 
crosscountry, place 
des règles claires, 
entre autres au 
niveau des parcours, 
des distances et des 
obstacles autorisés. 
En trail, sans ses 

balises, toutes les variabilités de parcours sont 
possibles.  

À mon grand bonheur, plusieurs événements 
font la promotion de la course en sentier. Je 
pense entre autres à la série Vert le Raid dont 
relève notre célèbre «  Trail La Clinique Du 
Coureur » à Lac-Beauport. Pour vous aider à 
trouver un événement qui pourrait vous intéres-
ser, voici quelques sites à consulter : vertleraid.
com / defidescouleurs.com / evenements.mec.ca.

Soit dit en passant, j’accueille maintenant 
près de 30 jeunes dans mon club de course pour 
enfants. Il est certain que je les sors…en trail !

Au gré des odeurs et des paysages

Trailera, trailera pas !
Je suis en amour… quand je pense à sa voluptueuse chevelure verte, à son corps orné d’écorces, à son parfum d’une odeur indescrip-
tible et à son courage absolu face aux tempêtes… je suis complètement sous le charme. Sous le charme de ce bel environnement qui 
me permet de pratiquer une activité dont je ne peux plus me passer : la course en sentier, plus communément appelée le trail.

AVIS PUBLICS 
Avis est par les présentes donné que le rôle d’évaluation foncière de la Ville de Lac-Delage sera en 2015 en vigueur
pour son deuxième exercice � nancier, et que toute personne peut en prendre connaissance au bureau municipal, 
du lundi au jeudi entre 13h00 et 17h00.

Conformément aux dispositions de l’article 74.1 de la Loi sur la � scalité municipale, avis est également donné que 
toute personne ayant un intérêt à cet e� et peut déposer, à l’égard de ce rôle, une demande de révision prévue par la 
section I du chapitre X de cette loi, au motif que l’évaluateur n’a pas e� ectué une modi� cation qu’il aurait dû y apporter 
en vertu de l’article 174 de la loi.

Pour être recevable, une telle demande de révision doit remplir les conditions suivantes :

■  être déposée avant le 1e mai 2015 ;

■   être déposée à l’endroit suivant ou y être envoyée par courrier recommandé :

 Ville de Lac-Delage
 24, rue Pied-des-Pentes
 Lac-Delage  (Québec)  
 G3C 5A4

■   être faite sur le formulaire prescrit à cette � n et disponible à l’endroit ci-dessus indiqué ;

■  être accompagné de la somme d’argent déterminée par le règlement A-97-09 de la Ville de Lac-Delage 
 et applicable à l’unité d’évaluation visée par la demande.

Donné ce 28 août 2014

Guylaine Thibault
Directrice générale et secrétaire-trésorière

Plein air
Par Natacha Gagné • B.Sc. - PEC-SCPE

 www.natachagagnekinesiologue.ca

Un pour tous et tous pour un !
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Voici ce que je constate en cette période 
de l’année  : vous ne savez plus où 
donner de la tête, vous vous épuisez, 

tombez malade, l’automne est long et pénible 
et vous arrivez à Noël les batteries à plat! Ça 
vous sonne une cloche? Pourtant, si l’on suit 
ces cinq recommandations bien simples, il est 
possible de garder un équilibre et de maintenir 
nos bonnes habitudes.

1. D’abord, c’est simple, le dimanche vous 
prenez votre agenda et vous placez immédia-
tement vos trois entrainements de la semaine. 
Peu importe que vous ayez 20 minutes ou  
2 heures à y consacrer, l’important est de gar-
der l’habitude. Une fois que c’est noté, consi-
dérez ces plages horaires comme étant impos-
sibles à changer et ne laissez aucun rendez-vous 
prendre la place de ce temps primordial.

2. Planifiez vos repas. Ce n’est pas en 
arrivant à 18 h le soir qu’on a envie de penser 
à ce que l’on mange. Les prises de poids sont 
souvent dues à une mauvaise planification. Si 
votre réfrigérateur est rempli de crudités et que 
vos menus sont décidés en début de semaine, 
vous maintiendrez vos bonnes habitudes. Cela 
aura un effet sur votre niveau d’énergie ainsi 
que sur votre système immunitaire, puisque 
la mauvaise alimentation ainsi que la prise 
de poids sont deux ennemis majeurs de votre 
système de défense.

3. Reprenez l’habitude de prendre vos sup-
pléments : en septembre, une multivitamine de 

qualité, des probiotiques et des omega-3 (pour 
ne nommer que ceux-ci), peuvent jouer une 
grande différence au niveau de vos défenses et 
vous éviteront d’attraper chaque petit microbe 
que vous rencontrez ! 

4. Engagez-vous chaque jour à faire trois 
choses qui sont bonnes pour vous. Par exemple, 
bien manger, dormir huit heures et s’entrainer. 
En notant ces gestes positifs que l’on fait pour 
soi, on entretient l’importance de se placer en 
priorité au quotidien. Ces gestes sont simples 
et font toute la différence.

5. Ne surchargez pas vos fins de semaine. 
Ce temps est fait pour récupérer de la semaine. 
Si vous commencez votre lundi plus fatigué 
que vous ne l’étiez vendredi, votre corps sera 
plus à risque des blessures au travail et à 
l’entrainement, votre système immunitaire 

sera plus faible et vous 
aurez moins envie de 
maintenir vos activités 
à l’agenda puisque vous 
préférerez vous reposer. 

Je sais que ces trucs 
vont «  de soi  » et qu’ils 
sont simples, mais la 
grande majorité de 
mes clients ne les font 
pas ! Rappelez-vous 
comment vous vous 
sentez bien dans toutes 
les sphères de votre vie 
lorsque vous maintenez 
de bonnes habitudes. 
Souvenez-vous aussi 
comment il est difficile 
de reprendre l’entraine-
ment, d’arrêter de boire 
du vin chaque jour, de 
manger moins de sucre, 
de se coucher plus tôt… 
il est toujours plus facile 

de maintenir une bonne habitude que d’en 
perdre une mauvaise ! 

En terminant, en tant que chiropra-
ticienne, je vous suggère également de ne 
pas endurer une blessure ou un inconfort. 
Rappelez-vous que la douleur est un message 
d’alarme de votre corps qui n’arrive plus à 
compenser. Si vous prenez des anti-inflam-
matoires avant de consulter, cela équivaut à 
enlever les batteries de votre détecteur de feu 
en présence de fumée. Vous n’entendez plus le 
signal d’alarme, mais le feu brule toujours! 
La prévention est la clé d’une bonne santé. 
Bonne rentrée!

Une question de bonnes habitudes

Mettre sa santé  
à l’agenda
La rentrée scolaire, la reprise des activités au bureau, les  
rencontres, les 5 à 7, les activités des enfants… Comment  
se garder du temps pour soi et ainsi rester en santé malgré  
le brouhaha de septembre ?

www.ceramiquedecor.ca 
info@ceramiquedecor.ca 

t 418.627.0123 -- f 418.781.1381 
4220, 3e avenue ouest, québec, qc. canada g1h 6t1

CÉRAMIQUES 
PIERRES 

MOSAÏQUES 
ROBINETTERIES 
SAllES d’EAU 

OBJETS

Santé
Par Dre Marie-Claude Déry • chiropraticienne

 mcdery@polycliniquedulac.com

« Rappelez-vous comment 
vous vous sentez bien dans 
toutes les sphères de votre vie 
lorsque vous maintenez de 
bonnes habitudes [...] il est 
toujours plus facile de main-
tenir une bonne habitude que 
d’en perdre une mauvaise ! 



Sports
Par Malory Lepage

 malory@leseditionsprime.ca
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Championnats Midget et plus
La compétition s’est tenue du 1er au  
3 aout derniers, à Shawinigan. La récolte 
fut fructueuse pour nos jeunes athlètes. 
En ef fet, le kayakiste Pierre-Luc Poulin 

(Juvénile) est revenu avec trois médailles 
d’or et une d’argent. De son côté, Anna 
Roy-Cyr (Midget) raf la argent et bronze en 
canoë, et Louis-David Morency décrocha 
l’or (Midget). Maxim Poulin (Open) fit 

également bonne figure en canoë, avec une 
médaille d’or et quatre de bronze au total. 
Finalement, Clément Bouchard (Juvénile), 
toujours en canoë, récolta l’or et l’argent 
trois fois, en plus du bronze une fois, pour 

un cumulatif de cinq médailles au terme de 
ses courses. Félicitations à tous !

Championnats bantam et moins
La compétition s’est tenue les 9 et 10 aout 
derniers, à Lac-Beauport. Nous avons deux 
champions provinciaux en individuel cette 
année. Il s’agit de David-Alexandre Messier 
au 500 m, en canoë, et de Raphaël Côté au 
200 m, en kayak, qui ont remporté l’or chez 
les Bantam U15 et les Atome U11, respecti-
vement. David-Alexandre Messier a récolté 
une deuxième médaille d’or et une de bronze 
au cours de la compétition. Raphaël Côté 
n’est pas en reste non plus  : en plus de son 
titre individuel, il ramena deux autres 
médailles d’or à son retour. 

Du côté des femmes, Amy Auclair s’est 
elle aussi illustrée en kayak, rapportant 
l’or, l’argent et le bronze à la maison, pour 
un total de trois médailles. Maïka Nadeau 
a, quant à elle, remporté le bronze à deux 
reprises. Rose Fréchette-Jobin est pour sa 
part montée en deuxième position sur le 
podium en kayak 200 m. Bravo !

Championnats canadiens à Régina
Du 19 au 23 aout derniers, six athlètes 
de notre club se sont rendus dans l’Ouest  
canadien, afin de se mesurer aux meilleurs 
sur la scène nationale. Même si elle n’a pas 
atteint son objectif de se classer en indivi-
duel, Anna Cyr-Roy a récolté une médaille 
de bronze en équipe de quatre au canoë. 
Elle se dit tout de même satisfaite de son 
expérience  : « Je vais m’en servir afin de 
me classer dans le top 5 l’an prochain.  »  
De son côté, Pier-Luc Poulin a frôlé un 
record canadien en kayak au 1000  m  
individuel, récoltant une médaille d’argent.  
Il récolta une médaille d’argent en 200  m 
et une d’or en 500  m individuel, et, en 
compagnie de Ryan Cochrane, le duo l’em-
porta sur son équipe rivale Mark de Jonge, 
champion du monde en titre au 200  m, en 
plus de raf ler l’or au 500  m contre Adam 
van Koeverden. L’équipe de Maxime Pou-
lin, Patrick Bédard, Clément Bouchard et 
Simon Pelletier remporta l’argent, tandis 
que les trois premiers, en compagnie de 
Louis-David Morency, décrochèrent le 
bronze. Wow !

Le CCKLB est présentement en proces-
sus de renouvellement de son équipement.  
Si vous désirez contribuer au projet, écrivez 
à info@ccklacbeauport.ca.

L’équipe de l’Écho tient à féliciter tous les 
athlètes ayant participé aux compétitions !

Retour sur les derniers championnats de canoë-kayak

Nos athlètes se surpassent !
La saison du canoë-kayak tire à sa fin et les athlètes de chez nous se sont démarqués encore cet été, tant 
sur la scène provinciale que nationale. Luc Grenier, entraineur au Club de Canoë-Kayak Lac-Beauport, 
remarque leur dépassement : « La volonté de performance a monté d’un cran cette année. Les jeunes 
sont prêts à s’impliquer davantage dans le sport. » D’ailleurs, lors des Jeux du Québec 2014, à Longueuil, 
le club cumula un total de 12 médailles ! Faisons un retour sur les dernières compétitions.

Une expression qui vaut mille mots pour le  
champion provincial Raphaël Côté !
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*Offre à durée limitée par l’entremise des concessionnaires Volvo participants aux acheteurs au détail admissibles seulement, sous réserve de l’approbation de crédit. 
Exemples de fi nancement annuel sur un S60T5 AWD 2014. Le prix de vente est de 39 567 $, incluant le rabais Add Cash de $3 750,  [incluant 1 815 $ de frais de 
transport et d’inspection prélivraison, l’inscription au RDPRM de 66 $, 499 $ frais d’administration et 100 $ de taxes sur l’air climatisé (le cas échéant)] à un taux de 
fi nancement annuel de 0,9% pour une mensualité de 599 $ pendant 60 mois. Le coût d›emprunt est de 809.80 $ pour une obligation totale de 40 376.37$ incluant 
l›acompte. Un acompte de 4 436.37 $ ou une valeur de reprise équivalente dans cet exemple est nécessaire. Aucun acompte requis.  Les taxes, frais d›immatriculation, 
frais d›assurance et frais d’enregistrement applicables en sus. Les mensualités peuvent varier selon le choix d’équipements additionnels ou les véhicules disponibles. 
Consultez les concessionnaires Volvo participants pour obtenir des renseignements complets.  Les offres peuvent changer sans préavis. Le concessionnaire peut vendre 
ou louer à un prix moindre. Certaines conditions s›appliquent. Votre concessionnaire Volvo vous donnera tous les détails. Les véhicules peuvent différer de l›illustration. 
©2014 La Compagnie des Automobiles Volvo du Canada. Pensez toujours à boucler votre ceinture de sécurité. Visitez le site volvocars.ca.

*Offre à durée limitée par l’entremise des concessionnaires Volvo participants aux acheteurs au détail admissibles seulement, sous réserve de l’approbation de crédit. 
Exemples de fi nancement annuel sur un S60T5 AWD 2014. Le prix de vente est de 39 567 $, incluant le rabais Add Cash de $3 750,  [incluant 1 815 $ de frais de 
*Offre à durée limitée par l’entremise des concessionnaires Volvo participants aux acheteurs au détail admissibles seulement, sous réserve de l’approbation de crédit. 
Exemples de fi nancement annuel sur un S60T5 AWD 2014. Le prix de vente est de 39 567 $, incluant le rabais Add Cash de $3 750,  [incluant 1 815 $ de frais de 
*Offre à durée limitée par l’entremise des concessionnaires Volvo participants aux acheteurs au détail admissibles seulement, sous réserve de l’approbation de crédit. 

LES PREMIERS
AURONT LES
DERNIERS !

XC90 2014

LE DERNIER 2014
EN INVENTAIRE !
Rabais de 

10 000$
 sur achat comptant

+ 25 000 points 

Financement 60 mois
à 0,9 % avec rabais de 3 750$

+ 40 000 points 

S60 2014
SEULEMENT 4 2
EN INVENTAIRE !



418 652-2000

* Certaines conditions sʼappliquent

DOMINIQUE BILODEAU
COURTIER IMMOBILIER

bilodeau.dominique@hotmail.cominfo@andredrolet.com

www.andredrolet.com
ANDRÉ DROLET
COURTIER IMMOBILIER

APPELEZ-NOUS POUR UNE ÉVALUATION GRATUITE SANS ENGAGEMENT

CELL.: 418 955-1604 CELL.: 418 953-7003

ÉQUIPE André DroletÉQUIPE André Drolet

LIBRE RAPIDEMENT
LAc-BEAuPoRT

22  Ch de la Source. Secteur familial, avec services .RDC et cuisine refaite à neuf , 3 chambres à l’étage. Combustion 
lente au sous-sol avec bureau et possibilité d’une 4e chambre. Très bon rapport qualité/prix. 339 000$

LAc-BEAuPoRT 

12 Ch. de l’Anse. Grande propriété de style Colorado. 5 CC dont 2 au s-sol. Grandes pièces de vie à aires ouvertes, foyer 
de pierre et plafond cathédrale dans la SAM. Bois franc sur 2 étages. Salles de bain avec douche céramique. Garage 
double. Sortie indépendante s-sol. Terrain intime de + de 32 000 pc. 519 000$

GRAND TERRAIN INTIME

279 Av Sasseville. Condo les Jardins de Ste-Foy. Près 
de C.H.U.L et au cœur de tous les services. Impeccable 
condo de coin au 4e étage. 2 chambre à coucher, salon, 
salle à manger et cuisine à aires ouvertes. 234 900$

1260, Boul. René-Lévesque. Grand condo divisé  
7 1/2, 1270pc, , 3 CC, bois franc, plafond 9 pi.,  
boiseries de 9 po., entrée indép., proximité du parc du  
Bois de Coulonge, des autobus, des écoles et université,  
1 stat. 255 000$

SAINTE-FoY

coNDo
ST-SAcREMENT

NouVEAu

1235 av. Preston Beau cottage avec garage, à 2 pas 
de la rue Maguire, des écoles, de l’Université et de tous 
les services. 4 CC à l’étage, plafond de 9 pieds, terrain 
intime et clôturé. 589 000$

800 Boul. Lebourgneuf
P.D. 179 000$

SILLERY

NouVEAu  
LEBouRGNEuF

VENDu

TeRRAin : 25 Ch de la Tournée. Prêt à construire, secteur 
du Lac Bleu, à 3 min. à pied de la plage, grand terrain de 
56,000pc, non déservi. Frais 80.00$/an pour accès à la 
plage. En règle avec la municipalité pour la construction. 
139 000$

LAc-BEAuPoRT 

TERRAIN BoISÉ

146 Ch. Bord-de-l’Eau
P.D. 349 000$

LAc-BEAuPoRT 

VENDu

36 Ch. Des Lacs Unique! Aire ouverte et toit 
cathédrale au 1er étage. 5 CC. S-sol hors terre 
avec porte patio. Logement et/ou bi-génération au  
sous-sol. Grand terrain de plus de 35, 000p.c.  
sans voisin arrière. 349 000$

LAc-BEAuPoRT 

NouVEAu

25 Ch du Pied-de-Roi  Pour rénover et habiter à coût 
raisonnable. Foyer au sous-sol hors terre, poêle à bois 
au Rez De Chaussée. Services municipaux. Locations à 
2 pas du centre de ski le relais. 179 000$

LAc-BEAuPoRT 

NouVEAu PRIX

Aussi disponible :
ACTIVITÉS CORPORATIVES MÉDIÉVALES  
(unique et différent)

ACCUEIL DE GROUPES à l’année 
scolaire, famille, entreprise et autres

Combat des chefs 2014, c’est le MERCREDI 5 NOVEMBRE  
au Centre de ski le Relais. Réservez votre place au 418 849-2821

C’est le temps de réserver pour vos partys de Noël !  
Restauration, hébergement, salles et animation disponible

WWW.LESAISONNIER.NET 418 849-2821

Combat des chefs
souper bénéfice Party de Noël



Consultez toutes nos recettes sur 
      www.iga.com

POMMES !
Nous sommes fiers de donner une place de choix
aux producteurs du Québec et de vous offrir une

grande variété de pommes de chez nous.

Découvrez notre gamme complète de produits !

Cidre de pommes Pain raisin et pomme

Gelée de pommes Filet de porc farci aux
pommes et canneberges

Trouvailles et fraîcheur 
servies avec passion

IGA - Lac-Beauport 
Alimentation A.D.R
795, boul. du Lac 
Québec
418 849-3674

IGA EXTRA  
St-Nicolas
600, route 116, suite 200 
Saint-Nicolas
418 831-5400

IGA - Ste–Brigitte-de-Laval  
Famille Rousseau
339, av. Sainte-Brigitte
Sainte-Brigitte-de-Laval
418 825-3282

IGA - Sillery 
Alimentation Raymond
1580, St-Louis 
Québec
418 527-7758

www.iga.net

Denis Rousseau
propriétaire

Richard Bédard
directeur


